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Exposition d’artisanat mexicain à Rivière-du-Loup
per Réel LABERGE
RIVIERE DU LOUP 

— C’était une grande 
première, ces jours der­
niers. au Musée du Bas- 
Saint-Laurent, à Ri- 
vière-du-Loup: une ex­
position internationale, 
qui a été inaugurée par 
le consul général du Me­
xique au Canada, M. 
Daniel Galan Méndez.

Il s’agit d’une pré­
sentation qui se pour­
suivra jusqu'au 29 mars, 
soit une collection de 
photos réalisées par le 
célèbre photographe 
américain Donald Cor- 
dry. qui ont été re­
groupées sous le titre 
“Les autochtones du 
Mexique”.

Réalisée par la Di­
rection générale des 
cultures populaires de 
l'éducation publique du 
Mexique, l'exposition 
Donald Cordry comp­
rend encore un choix de 
costumes traditionnels 
et de pièces artisanales 
de la civilisation me­
xicaine indigène.

M. Méndez a no­
tamment remarqué que 
l’exposition avait un 
double objectif, soit d'u­
ne part de rendre hom­
mage à un homme dont 
la vie a été consacrée 
aux études et à la re­
cherche des peuples 
autochtones du Me­
xique et, d’autre part, de 
faire connaître les as­
pects les plus précieux 
des cultures indigènes 
de son pays, que le cé­
lèbre photographe a si

tamment ajouté M. Pel­
letier.

Le directeur général, 
Johanne Larochelle. a 
d'autre part rappelé que 
le Musée du Bas-Saint- 
Laurent inaugurait le 
même soir une ex­
position du Musée d’art 
contemporain intitulée 
“Artistes américains 
contemporains".

Donald Cordry

Né en 1907 à Min­
neapolis, Donald Cordry 
est un artiste de for­
mation et de métier qui 
a fait ses études dans 
son Minnesota natal, 
puis plus tard, à New 
York. Il s’est d’abord

fait connaître par ses 
belles marionnettes tail­
lées dans le bois, puis 
comme dessinateur en 
chef de la troupe an­
glaise de marionnettes 
de Tony Sarg.

Dès 1932, Cordry se 
rend au Mexique, à la 
recherche de sujets pour 
ses tableaux. Il est bien­
tôt fasciné par ce pays 
qu'il visite à cheval jus­
qu’aux villages situés 
derrière les collines de 
Taxco.

Captivé par les dif­
férents groupes in­
digènes qui constituent 
le précieux métissage 
culturel mexicain, il 
s'installe dans les vil­
lages reculés pour y

exercer ses talents de 
brillant photographe, 
peintre, dessinateur et 
chercheur d'une grande 
culture.

C’est ainsi que Donald 
Cordry a entre autres 
légué au Mexique deux 
des études les plus im­
portantes jamais pu­
bliées sur les textiles et 
les masques mexicains: 
“Mexican Indian Cos­
tumes et Mexican Mas- 
ka”.

De ces images prises 
avec une patiente pers­
picacité. la Direction gé­
nérale des cultures po­
pulaires du secrétariat 
de l'éducation publique 
du Mexique signale 
qu’elles “sont un re­

gistre de valeur ines­
timable des personnes et 
des coutumes déjà dis­
parues".

Dans de nombreux 
cas, ajoute le té 
moignage mexicain, ce 
sont là les seuls té­
moignages de la vie de 
certains groupes in­
digènes qui n'existent 
plus, ou qui sont de­
venus méconnaissables 
à la suite d’un chan­
gement extrême des 
conditions culturelles, 
‘‘et peut-être le seul vé­
hicule qui nous per­
mette d’intégrer à notre 
culture certains aspects 
d'un Mexique qui n’est 
plus”.

Organismes communautaires

Un objectif de 
$10,000 à Rimouski

par J.-Claude PAQUET
du bureau du Soleil

RIMOUSKI — Le Regroupement des or­
ganismes communautaires et culturels de Rimouski 
a annoncé en fin de semaine l'ouverture officielle 
de sa campagne de financement qui doit se pour­
suivre jusqu'au 12 avril et dont l’objectif a été fixé à 
$10.000

Le responsable de la campagne de financement 
du ROCCR, M Pierre Montgrain, a précisé que la 
campagne débutait par la visite de l’ensemble des 
syndicats et des clubs sociaux de Rimouski, afin de 
sensibiliser ces organismes sur les objectifs et le 
rôle du ROCCR, ainsi que de solliciter un appui 
financier.

En outre, des kiosques d’information seront 
présents au cours du prochain week-end dans les 
cinq autres centres commerciaux de Rimouski. On 
mettra également en vente une broche en cé­
ramique créée par une artisane de la région, Mme 
Brigitte Bernier, au coût de $4.

La campagne se terminera le 12 avril par un 
radio-téléthon, de 8h à 19h, sur les ondes de CKLE- 
FM et au canal de la Câblovision Bas-Samt-Lau- 
rent. Le téléthon sera diffusé à compter de midi

dans la grande salle du sous-sol du centre commu­
nautaire et le public y est invité. Gaston L'Heureux 
sera l’animateur du spectacle qui se déroulera avec 
des artistes qui ont accepté de participer bé­
névolement.

Il y aura également ce même jour, entre 19h et 
20h30, partie de basketball, en chaises roulantes, 
entre l'équipe de basketball des handicapés et une 
équipe composée de membres du ROCCR. Cette 
partie se déroulera à la palestre du cégep de 
Rimouski.

, Enfin, la soirée du 12 avril se terminera par un 
souper communautaire, dans la grande salle du 
centre communautaire et culturel, au coût de $5.

M. Montgrain a expliqué que les sommes 
recueillies au cours de la campagne de financement 
serviront en premier lieu à l'installation au centre 
de rampes d'accès pour handicapés, ainsi qu'à la 
rénovation de l'ascenseur, qui n’est pas en état de 
fonctionner. L’organisme a d’autres besoins pres­
sants, comme l'aménagement de locaux pour des 
groupes de personnes handicapées, l’aménagement 
de la grande salle du sous-sol, et l'isolation du 
centre, mais on procédera, a-t-il expliqué, selon 
l’ordre des priorités.

ôcziôonç-

ragoût d'agneau irlandais,
petit pain et beurre, 

dessert spécial, 
café, thé ou lait

3.25
Restaurants EATON

DU LUNDI AU VENDREDI 
DE 7h00 à 8h00 A. AI.
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L'exposition internationale du Musée du Bas-Saint-Laurent, à Rivière-du-Loup, comprend des costumes 
et des objets de la civilisation mexicaine en plus des photographies de Donald Cordry présentant les 
"autochtones du Mexique”.

brillamment captées 
dans les pièces de la col­
lection présentée.

Une première

Le diplomate me­
xicain et son épouse, 
ainsi que l’attachée 
culturelle de l’am­
bassade du Mexique, 
Mme Mercedes Kings- 
burry-Skinner, le consul

honoraire du Mexique à 
Québec, Mme Ma­
deleine Charland-Ther- 
rier, et la directrice du 
Programme in­
ternational des musées 
nationaux, Mme Marie 
Couturier, ont été ac­
cueillis par le maire de 
Rivière-du-Loup, le Dr 
Yves Godbout, les 
conseillers municipaux 
et le vice-président du

Musée du Bas-Saint- 
Laurent, M. Romuald 
Pelletier.

Faisant écho aux dif­
ficultés connues par l’é­
tablissement régional 
dans son approche ini­
tiale comme un musée 
archéologique, M. Ro­
muald Pelletier a re­
marqué qu’un premier 
pas vers un renouveau a 
été accompli par une ap­

proche donnant plus 
d’importance à la di­
mension régionale et à 
la diversité.

“C’est une relance qui 
se poursuit ce soir à un 
plus haut plateau”, a-t-il 
souligné, avec cette pre­
mière présentation in­
ternationale réalisée au 
musée, “où nous avons 
les gens et l’équipement 
pour ce faire", a no­

RICHARD GIGUÈRE 
JEAN-RENÉ MARCHAND

^ :

^ dans nos 
^ régions

Interim au CRD de Rimouski
RIMOUSKI — En attendant que le poste de 

directeur général du Conseil régional de dé­
veloppement de l’Est du Québec soit comblé, le 
conseil d’administration de l’organisme a décidé 
de confier l’intérim de la direction à M. Dons 
Arsenault.

M. Arsenault est au service du CRD depuis 
près de deux ans et était responsable du bureau 
territorial de la Gaspésie Originaire de cette 
région, on estime que M. Arsenault a acquis au 
cours de ses expériences une bonne connais­
sance de la réalité globale de tout l’Est du 
Québec.

La première tâche de M. Arsenault sera de 
participer à la table provinciale de négociation 
des Conseils régionaux de développement as­
sociés du Québec avec l’OPDQ. Le CRD rappelle 
qu’il est toujours à la recherche d'un directeur 
général.
Nadeau aux assises

Pierre Nadeau, de Saint-François d’Assise, 
dans le comté de Bonaventure, a été envoyé aux 
assises pour y subir son procès sous l'accusation 
de meurtre au premier degré.

Ainsi en a décidé le juge Mark Dubé au

palais de justice de New-Carlisle, à l'issue de 
l’enquête préliminaire de l’accusé. Me R. Lé­
vesque est le représentant de la Couronne dans 
cette cause et Me Lucien Grenier défend le 
prévenu.

Agé de 25 ans, Nadeau est accusé d'avoir 
assassiné Marc Francoeur, âgé de 24 ans, de 
Nouvelle, en Gaspésie, le 13 janvier dernier.

La poursuite a fait entendre cinq témoins. 
L’accusé ni sa concubine n'ont témoigné. Le 
principal témoin a été Richard Landry, qui était 
présent lors du crime reproché à Nadeau.

Marc Francoeur a été abattu d’une balle 
provenant d’une carabine 30-30 alors qu’il se 
trouvait à la maison oû Nadeau et Linda Caissy- 
Ouellet, âgée de 29 ans, habitaient à Saint- 
François d'Assise.

Selon la version du principal témoin qui 
avait été entendu lors de l’enquête du coroner, le 
coup de feu a claqué à la suite d’une discussion 
entre Francoeur et Nadeau

L’agent Jocelyn Saint-Onge, de la brigade 
du crime contre la personne de la Sûreté du 
Québec à Rimouski. a mené l’enquête policière 
avec des agents du poste de Matapédia.

Le rôle des assises du palais de justice de 
New-Carlisle doit être appelé le 19 mai.

f 1

bout Launar/ru* Fournée 
Ste Foy 651 4055 ,

... è da* prix qui voua
^ 11 ®  ̂I d ̂  ns^ses^j^vc

un service au bar-salade

au choix:
brochette de filet

•
filet mignon |fi oi/170 q) sauça Champignons

e
surlonge junior i« oi/nr gi

•
côtelettes d’agneau 

crevettes niçoises 

coquille st-jacques
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Dr Marcel Tremblay
Optométriste

EXAMEN 
DE LA VUE 
LUNETTES
Et verres de contoct

Jours ft sors Sur rmàu vous

524-2869
973,3» Av. Umolou. Quebec

Restaurants
libre-service Eaton

Menu spécial pour la St-Patrice!
Le mardi 17 mars

Au menu:
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Hydro-Québec double la puissance de Manie 5
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Durée des travaux: cinq années. 
Nombre de travailleurs 500 lors de la 
période de pointe. Coût des im­
mobilisations: $594 millions auxquels 
s'ajouteront des montants non encore 
autorisés. A savoir $41 millions pour la 
ligne de transport de Mamc-Cinq au 
poste Micoua et $100 millions pour les 
postes de transformation. Une facture 
de $735 millions.

A ce montant et pour fin de 
comparaison économique, les comp­
tables d'Hydro-Québec ont prévu une 
somme de $66 millions, pour le dé­
veloppement du réseau de transport 
après 1985, une somme de $30 millions 
pour l’exploitation et l'entretien du­
rant 50 ans et, enfin, une dernière 
somme de $74 millions pour le coût 
des pertes de transport durant 50 ans.

Soit un grand total final de $904 
millions en dollars constants de 1985.

Simple et grandiose
Malgré l'importance des sommes 

ainsi investies, les spécialistes d’Hy- 
dro-Québec affirment que l’énergie 
hydro-électrique demeure une source 
énergétique fiable, abondante et re­
lativement peu coûteuse.

Gilles Dubé. relalionniste à Hy­
dro-Québec, explique:

"Pour obtenir de l'électricité il 
suffit de placer un générateur sur une 
rivière. La force du courant de la 
nvière permettra à un rotor de tour­
ner à grande vitesse dans un stator 
La friction électromagnétique entre 
les deux dégagera du courant élec­
trique. Pour contrôler le débit d'eau, 
pour régulariser sa vitesse et s’assurer 
un approvisionnement il suffit d’é­
lever un barrage.

Sur le papier, tout cela est simple. 
Dans la réalité, c’est tout simplement 
grandiose.

Ainsi, Manie-Cinq sera dotée d’u­
ne nouvelle centrale, à gauche du 
barrage Daniel-Johnson, en face de la 
première. D’une puissance de 1,000 
mégawatts, cette centrale sera équi­
pée de quatre générateurs fabriqués 
par Marine Industrie à Sorel.

L’eau sera puisée à même dans la 
réserve et la prise installée à gauche 
du barrage, et dirigée vers la centrale 
par une galerie d’amenée et quatre 
conduites forcées. En plus de la cen­
trale et de la galerie des trans­
formateurs. les ingénieurs d’Hydro- 
Québec creuseront, à même le roc et 
le granit, une galerie d'accès per­
manente à la prise d’eau, une galerie

T«xt»s et photos do 
Joan Didier FESSOU

MANIC-CINQ — Départ de Baie- 
Comeau vers 8h du matin en compa­
gnie de Gilles Dubé, à bord d’une 
confortable limousine hydro-qué­
bécoise Après trois heures de route 
difficile et dangereuse sur la neige et 
le verglas (la route 389 a tué plus de 
travailleurs que la construction du 
barrage elle-même), la vue tant at­
tendue du barrage Daniel-Johnson dé­
çoit un peu. L’ouvrage semble moins 
imposant qu'il ne parait en photo­
graphie et la belle ordonnance des 
lieux est bouleversée par un chantier 
de construction.

Simple illusion d’optique qu'ac­
centue la fatigue du voyage. Cette 
première impression se dissipe ra­

pidement pour faire place a l'é­
merveillement devant la beauté et la 
grandeur de ce monument Presque 
une cathédrale à la gloire des temps
modernes...

Mais le but de ce long voyage 
était ailleurs. Depuis quelques se­
maines déjà, l’emplacement de Manic- 
Cinq bourdonne d'activités et les 
“mastodontes*’ de chantier ont 
commencé à déplacer des montagnes 
de terre et creuser des trous dans le 
roc.

En effet, les ingénieurs d'Hydro- 
Québec ont décidé d’ajouter une puis­
sance supplémentaire de 1,000 mé­
gawatts aux 1,300 mégawatts que pro­
duit déjà Manie-Cinq Et ce, pour 
répondre à la demande accrue d’é- 
lectricité lors.de certaines périodes de 
pointe.

— e*A V

s*»

Le barrage Daniel-Johnson, un véritable monument à la gloire des Québécois en matière d’hydro-électncité

d’accès permanente à la centrale et 
une galerie de fuite.

Presque un jeu d’enfants pour ces 
ingénieurs et ces travailleurs qui, d’u­
ne Manie à l'autre passant par les 
chantiers de la Baie James, ne vivent 
qu'au rythme des barrages d'Hydro- 
Québec.

A l'exemple de l’ingénieur des 
travaux, M Johny Colasurdo, 33 ans, 
qui vit depuis 10 ans sur les,.chantiers. 
Sa femme et ses deux enfants, 6 ans et 
3 ans, n'ont jamais connu d'autre vie. 
Pour la première fois, cette année, ils 
vivront ailleurs que dans les roulottes 
de chantier et M. Colasurdo, la deu­
xième personne en importance sur le 
chantier après M. Jacques Brûlé, ad 
mmistrateur des travaux, a installé sa 
petite famille à Baie-Comeau. Deux 
fois par semaine il descend en ville 
pour retrouver les siens

Los règlements de la construction

D'ailleurs les temps ont bien 
Changé depuis les premiers travaux de 
Manie-Cinq. Ce n’est plus la saga des 
Québécois que chantait Pauline Julien 
et que même les Français de France 
fredonnaient, à l'époque

La vie dans les chantiers d'Hydro- 
Québec s’est modernisée et le mythe y 
a perdu au profit du confort et de la 
qualité de la vie. Pour quelques an­
nées, les travailleurs de Manie-Cinq 
profiteront, en plus des commodités 
habituelles, d’une chapelle, d’un cen­
tre socio-récréatif, d’une brasserie et 
autres aménagements. Sans compter 
la proximité de Baie-Comeau qui rom­
pra, le temps d'une fin de semaine, 
l'isolement du chantier.

Et puis la plupart des travailleurs 
seront recrutés dans la région puisque

les contracteurs devront se plier aux 
règlements de l’Office de la cons­
truction qui les obligent à recruter en 
priorité la main-d’œuvre locale et ré­
gionale.

Seule déception des travailleurs, 
surtout pour les “vieux" qui ont fait la 
Manie-Cinq: ils doivent prendre leur 
repas du midi sur les lieux mêmes de 
leur travail et. à part une soupe chau­
de. doivent se contenter de sandwichs.

Quant à l'ingénieur des travaux, 
M Johny Colasurdo, il est lui aussi à 
l’image de ce Québec qui s'est pro­
fondément transformé ces dernières 
années. M. Co'asurJo est un Canado- 
Italien de langue anglaise diplômé en 
génie civil de l'université McGill

Depuis qu'il travaille à Hydro- 
Québec, c’est à-dire depuis une di­
zaine d'années, il s’est entièrement 
francisé...

Ce trou dans le roc. c'est la galerie de fuite de la centrale.

Colloque sur le 
bénévolat social

par J -Claude 
PAQUET

du bureau du Suie il

RJ MOUS Kl — Le 
Conseil régional de la 
santé et des services 
sociaux de la région 
01 annonçait la se­
maine dernière la te­
nue. les 24 2;» et 26 
avril, d'un colloque 
sur le bénévolat so­
cial. à l'université du 
Québec à Rimouski.

L'objectif de la 
rencontre, dont le 
thème est "Agir en­
semble". est de per­
mettre aux diverses 
organisations bé­
névoles de la région 
de se connaître et 
d'échanger sur leu in

diverses réalisations. 
Plus de 700 or 
gamsmos bénévoles 
ont été dénombrés 
dans l'Est du Québec.

Le colloque est ou­
vert à l'ensemble de 
la population et aux 
organisations bé­
névoles qui oeuvrent 
plus spécifiquement 
dans les domaines so­
cio-sanitaires et so- 
c io-cnm m uija u t a i : es 
et aux établissements 
du réseau des Af­
faires sociales.

En invitant les éta­
blissements du ré­
seau ties Affaires so­
ciales et les or­
ganismes bénévoles à 
un même colloque, le 
CRSSS espère qu’il

AUX ANCIENS

DU CAMPUS NOTRE-DAME-DE-FOY

PROJET D’AMICALE 
POUR REGROUPER LES ANCIENS

Le “Comité des Anciens” 
veut vous informer du projet

Dans ce but, veuillez completer le 
billet ci-dessous et le retourner à l’a­
dresse suivante, avant le 1er avril 
1981

COMITE DES ANCIENS,
C.N.D.F.,
5000, rue St-Félix,
Cap-Rouge. Qué. GOA 1K0

NOM

ADRESSE:----------------------

CODE
ANNEE DE

TELEPHONE:______ PROMOTION ---------
Pour information: (418) 872-8041, poste 34

en ressortira des liens 
de collaboration en 
vue d'atteindre une 
plus grande comp­
lémentarité On at 
tend environ 350 per­
sonnes à ce colloque, 
dont le coût d’ins­
cription a été fixé à 
$15. La responsable 
de l'organisation du 
colloque, Mme Ma­
rie-France Cham- 
poux, du CRSSS, a 
précisé que la période 
de pré-inscription se 
terminera le 31 mars.

MANIC-CINQ — C’est au mois 
d’août dernier que commençaient les 
premiers travaux de construction de 
Manie-Cinq puissance additionnelle. 
Amenant avec elle une centaine de 
travailleurs, camions et engins de 
chantier, la firme Sintra venait de 
décrocher le premier contrat, au coût 
de $13 millions, pour les travaux d’ex­
cavation de la galerie d'accès per­
manent à la centrale et la galerie de 
fuite.

A la fin de l'année, ces travaux 
seront terminés.

D'ici une quinzaine de jours, Hy­
dro-Québec doit accorder un second

Avec permis

contrat au montant d’environ $34 mil 
lions, pour la réalisation des travaux 
d’adduction d'eau canal d'amenée, 
prise d'eau, galerie d’accès à la prise 
d’eau et galerie d'amenée en plus des 
quatre conduites forcées.

Ces travaux mobiliseront encore 
une centaine de travailleurs et de­
vraient débuter le 1er mai pour s'a­
chever à la fin de 1983. C’est la firme 
Louisbourg Construction qui est le 
plus bas soumissionnaire

Le troisième contrat d'im­
portance et qui fournira de l'emploi à 
75 autres travailleurs concerne les 
travaux d’excavation de la caverne

centrale et de ta caverne des trans­
formateurs et ce, au coût ap­
proximatif de $16 millions. Début des 
travaux en juin et fin une année plus 
tard. La firme Construction Saint- 
Laurent est le plus bas sou­
missionnaire.

Soit, dès cet été. 275 personnes à 
l’ouvrage en plus des 80 employés de 
Hydro-Québec Construction affectés 
au chantier.

Et lors de la période de pointe de 
ces travaux, c'est-à-dire entre 1982 et 
1984, le chantier mobilisera entre 450 
et 500 travailleurs.

< Réparons cuisine, solle de bains, sous-sol, etc. 4 
Portes, fenêtres de toutes sortes — Isolation. Estimation gratuite.^cor>
188, av. Lamontagne, Québec 3 522-2084
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C’est la firme J.A. Hubert de 
Montréal qui sera chargée de les nour­
rir après avoir décroché le contrat de 
l'exploitation générale des vivres et 
couverts au coût de $8 millions et 
fournissant de l'emploi à une ving­
taine de personnes

Quant à l’équipement de pro­
duction, il nécessitera des in­
vestissements d’environ $45 millions 
dont la plus grosse partie servira à 
défrayer la fabrication et l’installation 
des quatre turbines de 250 mégawatts 
chacune actuellement en chantier 
chez Marine Industrie & Sorel.

C H A CI S S U R t S

CHRgriAN
LE DERNIER CRI

Le tout aller à la mode 
Des noeuds écossais qui 

bougent au rythme de l'été 
En accord avec le tailleur 

et le pantalon

Vf■7//.

$90.00

’ D'SponOle dans la majorité 
de nos magasins

400 travailleurs sur le chantier cet été
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Colloque “La Beauce déborde”

Les organismes économiques devraient s’unir
Textes et photo
par Paul-Henri DROUIN

BEA'JCEVI LLE — Même si clans 
la Beauce les différents groupements 
économiques (CEB, SENBI et GEBCI) 
sont chacun dans leur partie de ter­
ritoire des leaders locaux, on déplore 
qu’aucune personne n’assume le lea­
dership régional en Beauce.

Ces groupements économiques 
devraient se regrouper afin d'éviter 
qu'il y ait trois Beauces lors de la 
venue des MRC Un tel front commun 
de ces organismes permettrait une 
concertation. La Beauce entière n’au- 
rait dès lors qu’une voix.

De telles suggestions ont été fai­
tes par les participants de l'atelier “la 
Beauce industrielle” au colloque so­
cio-économique du Conseil de dé­
veloppement de la Chaudière (CDC) 
tenu en fin de semaine, à Beauceville, 
sous le thème “La Beauce déborde” 
avec la participation d’une soi­
xantaine de personnes, sous la pré­
sidence de M. Julien Turcotte, de Ville 
Sainte-Marie de Beauce.

Du côté financement régional, il 
en est ressorti une certaine sa­
tisfaction des établissements qui sont 
en place soit les Caisses d'entraide

économique, la SODEQ Beauce Ap 
palaches et la Caisse d’établissement 
de la Chaudière, lesquelles pouvaient 
répondre aux besoins de la PME.

Toutefois, on a souligné un man­
que de représentativité des banques à 
charte dans les municipalités de Beau­
ceville, de Saint-Joseph et de Sainte- 
Marie.

La marketing

Selon les participants, les dif­
férents produits fabriqués par la PME 
beauceronne sont souvent perçus 
comme étant à des coûts inférieurs

aux compétiteurs des autres régions.
Par contre, l’on croit plutôt que 

l’entrepreneur voit à satisfaire son 
client en lui fournissant un produit de 
qualité, du service et un prix compé­
titif.

C’est pour ces raisons, a-t-on fait 
remarquer, “que la PME beauceronne 
perce le marché”.

L'antrapranaurahlp

Pour pallier au problème de la 
relève dans la PME en Beauce, on 
semble d'accord pour dire que l'en­
trepreneur beauceron devrait se don­

ner de bons seconds par l'embauche 
de diplômés universitaires.

Egalement, on ne devrait pas hé­
siter à avoir recours aux organismes 
qui pourraient lui procurer cette aide 
et que les commissariats industriels de 
la Beauce devraient organiser des ses­
sions d'informations pour sensibiliser 
davantage l’entrepreneur beauceron à 
ce sujet.

Commantalr*

En résumé, a déclaré au SOLEIL, 
M. Normand Poulin, directeur général 
de la SENBI à Sainte-Marie, “la par­

ticipation d’une quinzaine de per­
sonnes à cet atelier nous a permis de 
faire le point sur quelques sujets qui 
préoccupaient l’entreprise beau­
ceronne”.

“De plus, a-t-il dit, nous croyons 
que les commentaires et re­
commandations recueillies per­
mettront d'améliorer des lacunes et 
que cette journée aura permis de 
connaître davantage nos PME en 
Beauce.”

M. Poulin est d'opinion que cette 
journée organisée par le CDC devrait 
avoir une continuité et qu’elle devrait 
se répéter une fois l’an.

Le tourisme doit être stimulé
BEAUCEVILLE — La 

concertation de la Beau­
ce et la coordination des 
actions des différents in­
tervenants aux ateliers 
“La Beauce industrielle"

nomination dans

647-3270

et "culture commu­
nication" au colloque du 
CDC tenu à Beauceville, 
est apparues comme ab­
solument nécessaire 
pour développer et ven-

LE SOLEIL

vous serez connu 
du jour 
au lendemain

J

dre la Beauce ce qui 
confirme le rôle de l’As­
sociation touristique du 
pays de l’érable.

C’est ce qu'a déclaré 
M. Yvan Fortin, di­
recteur général de l'AT- 
PE au terme de ce col­
loque d'une journée or­
ganisé par le CDC en 
ajoutant que “dans le 
domaine touristique il 
est donc clair que l’AT- 
PE se doit de poursuivre 
ce rôle de concertation 
et de coordination des 
intervenants de l’in­
dustrie touristique, et ce 
en étroite collaboration 
avec le CDC qui a un 
rôle plus englobant”.

Au niveau du dé­
veloppement culturel, 
M. Fortin est d’opinion 
“qu’on doit prendre l'e­

xemple pour une vé­
ritable concertation 
culturelle sur la concer­
tation touristique et 
économique, car dit-il, le 
développement pour les 
touristes commence par 
le développement de soi- 
même”.

A cet atelier, on a 
identifié quatre pôles de 
développement culturel- 
touristique soit:

— événements spé­
ciaux;

— gastronomie;
— paysages;
— et les “chefs-d’oeu- 

vres” c’est-à-dire ce que 
les gens considèrent 
comme leur ap­
partenant en propre.

Cette discussion sur 
ces sujets touristiques, 
ajoute M. Yvan Fortin,

se poursuivra le 2 mai, à 
la polyvalente de Saint- 
Georges de Beauce, 
dans le cadre d’un “mi­
ni-sommet touristique 
en Beauce”.

Mlnl-somm«t cultural

Aussi, on a re­
commandé la tenue d'un 
"mini-sommet culturel” 
et les participants à l'a­
telier "communica­
tions” ont reproché aux 
mass-médias de la Beau­
ce de négliger l’in­
formation sur le côté 
culturel.

De plus, on a dénoncé 
la qualité de l’in­
formation et du fran­
çais, tout par­
ticulièrement dans le 
secteur radiophonique.

Annoncez votre
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De gauche à droite, MM. Julien Turcotte, président du CDC, Pierre-André Pomerleau, directeur général 
de la SODEQ Beauce-Appalaches et Lionel Robert directeur générai au CRD.

Municipalités

Nombreux défis à venir

mini-soupe â I oignon gratinée 
ou soupe du jour

•
un service au bar-salade

au choix

1ACRE
bout laurier'rus Fournis»
SisFoy 5514055

à des pris gui voue

au restaurant.
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De 11:00 heurte à 20:00 heures, du lundi au 
vendredi, prévalez-vous du menu du Jour à 3,25 $ 
seulement, tin choix différent chaque Jour, das 
•Miette» bien garnies. Quel délice...
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PJJ saint-germain
STEFOY 
chemin ste-foy

SILLERY CHARLESBOUG 
sheppard bout» h.bourassa
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3.25
Restaurants EATON

Pour ceux qui se veulent bien informés.

“À L’HEURE 
DE LA CAPITALE”

RICHARD GIGUÈRE 
JEAN-RENÉ MARCHAND

DU LUNDI AU VENDREDI 
DE 7h00 à 8h00 A.AI.
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ÉMISSION D’INFORM A TIONS
NOUVELLES INTERNATIONALES 

NATIONALES 
REGIONALES 

LOCALES 
REVUE DE PRESSE 

SPORT

brochette de filet

filet mignon (6 oz/170 g) «suce champignons

surlonge junior <t 01/277 gi

côtelettes d’agneau

crevettes niçoises 

coquille st-jacques

BEAUCEVILLE — Tout indique que, pour les 
années 80, les municipalités de la Beauce auront 
beaucoup de défis à rencontrer et que même avec la 
venue des trois MRC, elles ne risquent pas de se 
réduire de plus en plus au couloir Sainte-Marie — 
Saint-Georges,

Pour ce faire, a déclaré M. Jean-Guy Lessard, 
maire de L’Enfant-Jésus, à la plénière d’un colloque 
tenu à Beauceville sous le thème “La Beauce 
déborde”, “notre première responsabilité sera de 
voir à conserver notre renommée de population 
dynamique en la diluant le moins possible et en 
conservant son image de bonne première pro­
vinciale".

Selon M. Lessard, “ce sont les municipalités 
composantes qui en ont la responsabilité et doivent 
voir à limiter son sectionnement et que le Conseil 
de développement de la Chaudière (CDC) s’assure 
que les parties de la Haute-Beauce continuent à 
apporter à une Beauce apparentée à celle déjà 
connue".

On est aussi d’accord qu’après la formation des 
MRC, le CDC devra conserver ses fonctions d’en­
tretien des MRC et continuer à promouvoir les 
projets d’envergure régionaux avec les paliers des 
gouvernements supérieurs.

RECOMMANDATIONS

Les participants à l’atelier "la Beauce, son

territoire et ses municipalités” furent d’accord pour 
reconnaître que la réforme sur la fiscalité mu­
nicipale par le biais de la loi 57, privera pour les 
années à venir les municipalités de tout le Québec 
de revenus qui étaient jusqu’à ce jour de type 
progressif avec comme exemple le retour sur la 
taxe de vente provinciale.

Avec la loi 57 et les autres lois qui tendent à 
transférer des responsabilités supplémentaires aux 
municipalités, a-t-on fait savoir, il serait sou­
haitable et obligatoire, d’après les participants au 
colloque du CDC, “qu’une forme nouvelle de re­
venus soit réservée aux municipalités par la for­
mule suivante:

— d’un impôt direct sur le revenu des par­
ticuliers, prélevé à la source par l’employeur au 
même titre que l’impôt provincial et fédéral;

— conserver l’impôt foncier et avec cette 
forme de taxation de type progressif, ceci per­
mettrait aux municipalités de continuer à assumer 
leur rôle de développeurs et de pourvoyeurs de 
services et en même temps assurer leur autonomie.

Egalement, on a demandé au comité de consul­
tation de la Beauce, de procéder à un choix 
judicieux des noms des MRC en Beauce, ce qui 
amena M. Jean-Guy Breton, président du comité de 
consultation de la Beauce, d’affirmer "qu’on s’est 
penché très sérieusement sur ces choix qui bientôt 
seront connus par le public beauceron".

Dr Marcel Tremblay
Optométriste

EXAMEN 
DE LA VUE 
LUNETTES
Et verres de contoct

Jours et soirs sur rende* vous

524-2869
973. 3e A» UmoKX. Quebet

s Restaurants
libre-service Eaton°rfr Menu soécial Dour la St-Patrice!

Le mardi 17 mars
Au menu:

ragoût d'agneau irlandais.
petit pain et beurre, 

dessert spécial, 
café, thé ou lait
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du Loisir, de la Chasse 
et de la Pêche que les 
ensemencements de 
saumon débuteraient 
dès l’été qui vient.

Le comité considère 
que “la destruction du 
barrage entraînerait une 
trop grande quantité 
d’impacts négatifs dont 
le plus important serait 
d’ordre sé-
dimentologique

Parmi ces impacts, le 
comité prévoit “le les­

sivage des déchets de 
bois accumulés en aval 
du barrage depuis près 
de 40 ans”, "la baisse du 
niveau d’eau en amont”, 
"une perte de la vé­
gétation riparienne sur 
les berges”, la création 
de zones de marécages 
ou, selon les endroits, un 
assèchement non dé­
sirable, etc, etc.

Dans une lettre adres­
sée au ministère de l'En­
vironnement, service du 
milieu hydrique, le

comité dit ne pouvoir 
demeurer sans réponse, 
à l’heure où s’amorce la 
restauration de la Jac­
ques-Cartier. en ce qui 
concerne les impacts 
pouvant découler de la 
démolition du barrage 
de Grand Remous

Enconséquence, le 
comité requiert du mi­
nistère de l'En­
vironnement “un avis 
sur cette situation avant 
que la compagnie Dom- 
tar ne procède à la dé­
molition du barrage”.

Assuré

Réporons cuisine, solle de bains, sous-sol, etc.
Portes, fenêtres de toutes sortes — Isolation. Estimation gratuite.

188, av. Lamontagne, Québec 3 522-2084
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de Québec ÔV4-0Uo0 Avenue

LIMOILOU: BEAUPORT:
523-6690 rov<rnue 661-0384

Pour la première fois, cette année, ils 
vivront ailleurs que dans les roulottes 
de chantier et M Colasurdo, la deu 
xième personne en importance sur le 
chantier après M Jacques Brûlé, ad­
ministrateur des travaux, a installé sa 
petite famille à Baie-Cômeau. Deux 
fois par semaine il descend en ville 
pour retrouver les siens.

Lm rOglomonta do la construction

D’ailleurs les temps ont bien 
changé depuis les premiers travaux de 
Manie-Cinq Ce n'est plus la saga des 
Québécois que chantait Pauline Julien 
et que même les Français de France 
fredonnaient, à l’époque

La vie dans les chantiers d’Hydro- 
Québec s'est modernisée et le mythe y 
a perdu au profit du confort et de la 
qualité de ta vie Pour quelques an­
nées, les travailleurs de Manie-Cinq 
profiteront, en plus des commodités 
habituelles, d'une chapelle, d’un cen­
tre socio-récréatif, d’une brasserie et 
autres aménagements. Sans compter

la proximité de Baie-Comeau qui rom­
pra. le temps d'une fin de semaine, 
l'isolement du chantier.

Et puis la plupart des travailleurs 
seront recrutés dans la région puisque 
les contracteurs devront se plier aux 
règlements de l’Office de la cons­
truction qui les obligent à recruter en 
priorité la main-d'œuvre locale et ré­
gionale.

Seule déception des travailleurs, 
surtout pour les “vieux” qui ont fait la 
Manie-Cinq ils doivent prendre leur 
repas du midi sur les lieux mêmes de 
leur travail et. à part une soupe chau­
de. doivent se contenter de sandwichs.

Quant à l'ingénieur des travaux, 
M Johny Colasurdo. il est lui aussi à 
l’image de ce Québec qui s’est pro­
fondément transformé ces dernières 
années. M. Colasurdo est un Canado- 
Italien de langue anglaise diplômé en 
génie civil de l'université McGill.

Depuis qu’il travaille à Hydro 
Québec, est-à-dire depuis une di­
zaine d'années, il s'est entièrement 
francisé...

Avions sur flotteurs

Portneuf Aviation 
perd son permis

par Raymond GAGNE
A compter du 6 avril 1981, il 

n'existera plus de base commerciale 
de transport au moyen d’avions sur 
flotteurs, au lac Sept-lles.

Le Comité des transports aériens 
de la Commission canadienne des 
transports vient en effet d'enlever J 
Portneuf Aviation Ltée le permis que 
la compagnie détenait depuis le 5 
octobre 1979

En date du 6 mars 1981, le comité 
rescinde sa décision du 5 octobre 1979 
par laquelle il accordait à Portneuf 
Aviation Ltée. X ce moment-là 87322 
Canada Ltée. le permis d’exploiter un 
service aérien commercial de même 
que l’ordonnance qu’il émettait le 31 
janvier 1980 par laquelle il transférait 
à Aviation Portneuf Ltée le permis 
déjà consenti à 87322 Canada Ltée.

L'annulation du permis prend ef­
fet dans les 30 jours de la date de la 
décision 6376 du comité, soit le 6 avril 
1981.

L’Association des propriétaires du 
lac Sept-lles remporte donc une pre 
mière manche. Elle s'était opposée 
farouchement à l’installation d'une 
hydrobase commerciale à cet endroit 
Elle avait de plus logé, le 2 novembre 
1979. une demande de révision auprès 
du comité de révision de la Commis­
sion canadienne des transports. La 
requête de l'association avait été ju­
gée recevable le 11 mars 1980.

Las motifs

l.e principal motif invoqué par le 
Comité des transports aériens à l’ap­
pui de sa nouvelle décision repos*' sur 
la perte de crédibilité accusée par

Aviation Portneuf Ltée auprès de cet­
te instance décisionnelle.

Cette perte de crédibilité, dit le 
comité, découle de la confusion que la 
compagnie a laissé planer au sujet de 
Tri Air Aviation et des représentations 
qui ont été faites à ce sujet, au mo­
ment de l'étude de la requête pour 
l'obtention du permis d'exploitation.

Le comité cite l'exemple suivant: 
”... la requête de 87322 Canada Ltée, 
dit-il, mentionnait que deux cent cin­
quante heures de vol avaient été ef­
fectuées par la compagnie Aérobec 
Ltée à partir du lac Sept-lles durant 
l’été précédant le dépôt de ladite re­
quête devant le comité, l-e comité 
avait donné une grande importance 
au nombre d’heures de vol effectuées 
par Aérobec Ltée en considérant que 
le service était requis pour la commo­
dité et les besoins présents et futurs 
du public. Nous savons maintenant 
qu'Aérobec Inc. n’a pas effectué ces 
heures de vol ”

Le comité dit, de plus, n'avoir 
"aucune preuve sur le nombre d'heu­
res de vol exact effectuées de ce lac 
sauf les prétentions des représentants 
de 87322 Canada Ltée (Aviation Port­
neuf Ltée) dont la crédibilité est sé­
rieusement affectée dans la présente 
affaire”.

Finalement, déclare le comité, “la 
preuve offerte par 87322 Canada Ltée 
n'est pas suffisante pour que le comité 
déclan' être convaincu que le service 
projeté est et sera requis pour la 
commodité et les besoins présents et 
futurs du public”.

En conséquence, le permis détenu 
par Aviation Portneuf Ltée doit être 
déclaré nul et de nul effet.
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MANIC-CINQ — Départ de Baie- 
Comeau vers 8h du matin en compa­
gnie de Gilles Dubé. à bord d'une 
confortable limousine hydro-qué­
bécoise. Après trois heures de route 
difficile et dangereuse sur la neige et 
le verglas (la route 389 a tué plus de 
travailleurs que la construction du 
barrage elle-même), la vue tant at­
tendue du barrage Daniel-Johnson dé­
çoit un peu. L'ouvrage semble moins 
imposant qu’il ne parait en photo­
graphie et la belle ordonnance des 
lieux est bouleversée par un chantier 
de construction.

Simple illusion d'optique qu'ac­
centue la fatigue du voyage. Cette 
première impression se dissipe ra­
pidement pour faire place à l’é­
merveillement devant la beauté et la 
grandeur de ce monument. Presque 
une cathédrale à la gloire des temps 
modernes...

Mais le but de ce long voyage 
était ailleurs. Depuis quelques se­
maines déjà, l’emplacement de Manic- 
Cinq bourdonne d'activités et les 
“mastodontes” de chantier ont 
commencé à déplacer des montagnes 
de terre et creuser des trous dans le 
roc.

En effet, les ingénieurs d’Hvdro- 
Québec ont décidé d’ajouter une puis­
sance supplémentaire de 1.000 mé­
gawatts aux 1,300 mégawatts que pro­
duit déjà Manie-Cinq Et ce, pour 
répondre à la demande accrue d’é- 
lectricité lors de certaines périodes de 
pointe.

Durée des travaux: cinq années. 
Nombre de travailleurs: 500 lors de la 
période de pointe. Coût des im­
mobilisations: $594 millions auxquels 
s’ajouteront des montants non encore 
autorisés. A savoir $41 millions pour la 
ligne de transport de Manie-Cinq au 
poste Micoua et $100 millions pour les 
postes de transformation. Une facture 
de $735 millions.

A ce montant et pour fin de 
comparaison économique, les comp­
tables d'Hydro-Québec ont prévu une 
somme de $66 millions, pour le dé­
veloppement du réseau de transport 
après 1985. une somme de $30 millions 
pour l’exploitation et l’entretien du­
rant 50 ans et, enfin, une dernière

Démolition
par Raymond GAGNE

La compagnie Dom- 
tar, de Donnacona, pro­
cédera ce printemps à la 
démolition du barrage 
dit du Grand Remous, si 
la municipalité de Sain­
te-Jeanne de Pont-Rou- 
ge n'accepte pas de l'ac­
quérir et de se charger 
dorénavant de son en­
tretien.

La position de l’en­
treprise forestière a été 
clairement exprimée 
dans une lettre que le 
directeur ajdoint de la 
division sud-est du Qué­
bec de Domtar a fait 
parvenir le 29 mai 1980 
au maire de Sainte- 
Jeanne de Pont-Rouge, 
M Jules Carpentier.

"Domtar Inc., de dire 
M. Jeffrey Butler, ing.f.. 
dans sa lettre au maire 
Carpentier, n’est pas in­
téressé à faire l’en­
tretien de ce barrage qui 
est situé à Grand Re­
mous. Donc. Domtar 
Inc. a les solutions sui­
vantes:

1 — céder le barrage à 
la municipalité de Sain­
te-Jeanne de Pont-Rou­
ge suivant ce qui était 
discuté en 1975.

2— procéder à la dé­
molition du barrage.

Si possible, ajoute M 
Butler, nous aimerions 
avoir une réponse de vo­

tre municipalité avant la 
fin de juillet 1980. Sinon, 
nous ne pourrions faire 
autrement que de pro­
céder à la démolition du 
dit barrage".

Le barrage de Grand 
Remous régularise les 
eaux de la rivière Jac­
ques-Cartier, à la hau­
teur de Sainte-Jeanne 
de Pont Rouge et en 
aval de la municipalité 
de Sainte-Catherine.

Le flottage avait imo- 
sé sa construction en 
1941. t,e transport du 
bois sur eau ayant été 
arrêté en 1975, Domtar a 
cessé de se préoccuper 
de l’entretien du barrage 
en question depuis.

Oppositions

La municipalité de 
Sainte-Jeanne de Pont- 
Rouge s’oppose à la dis­
parition du barrage de 
Grand Remous "parce 
que sa destruction em­
pêcherait les gens de 
pratiquer le canotage 
sur la rivière Jacques- 
Cartier et enlèverait 
tout intérêt à ce site de 
villégiature très fré­
quenté".

Le II juin 1980, le 
maire Carpentier in­
formait le ministre de 
l’Environnement, Mar­
cel Léger, de l’intention

$90.00
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»

Le barrage Daniel-Johnson, un vériu

somme de $74 millions pour le coût 
des pertes de transport durant 50 ans.

Soit un grand total final de $904 
millions en dollars constants de 1985.
Simple et qrandiose

Malgré l'importance des sommes 
ainsi investies, les spécialistes d’Hy- 
dro-Québec affirment que l'énergie 
hydro-électrique demeure une source 
énergétique fiable, abondante et re­
lativement peu coûteuse.

Gilles Dubé, relationniste à Hy- 
dro-Québec. explique:

“Pour obtenir de l’électricité il 
suffit de placer un générateur sur une 
rivière. La force du courant de la 
rivière permettra à un rotor de tour­
ner à grande vitesse dans un stator 
La friction électromagnétique entre

e monument à la gloire des Québécois

les deux dégagera du courant élec­
trique. Pour contrôler le débit d'eau, 
pour régulariser sa vitesse et s’assurer 
un approvisionnement il suffit d’é­
lever un barrage...”

Sur le papier, tout cela est simple. 
Dans la réalité, c’est tout simplement 
grandiose.

Ainsi, Manie-Cinq sera dotée d'u 
ne nouvelle centrale, à gauche du 
barrage Daniel-Johnson, en face de la 
première D’une puissance de 1.000 
mégawatts, cette centrale sera équi­
pée de quatre générateurs fabriqués 
par Marine Industrie à Sorel.

L’eau sera puisée à même dans la 
réserve et la prise installée à gauche 
du barrage, et dirigée vers la centrale 
par une galerie d'amenée et quatre 
conduites forcées. En plus de la cen-

en matière d'hydro-électricité.
traie et de la galerie des trans­
formateurs, les ingénieurs d’Hvdro- 
Québec creuseront, à même le roc et 
le granit, une galerie d’accès per­
manente à la prise d’eau, une galerie 
d’accès permanente à la centrale et 
une galerie de fuite.

Presque un jeu d’enfants pour ces 
ingénieurs et ces travailleurs qui. d’u­
ne Manie à l’autre passant par les 
chantiers de la Baie James, ne vivent 
qu’au rythme des barrages d’Hydro- 
Québec.

A l’exemple de l’ingénieur des 
travaux. M. Johny Colasurdo, 33 ans. 
qui vit depuis 10 ans sur les chantiers. 
Sa femme et ses deux enfants, 6 ans et 
3 ans, n’ont jamais connu d’autre vie.

îfcr

possible d’un barrage
de la Domtar Le maire 
précisait: "La mu­
nicipalité est dans l’im­
possibilité de prendre à 
sa charge l’entretien 
d’un tel barrage consi­
dérant les implications, 
les coûts et les obli­
gations en cause".

Le ministère de l’En­
vironnement a par la 
suite répondu qu’il n’a­
vait aucun programme 
lui permettant de s’im­
pliquer financièrement 
dans cette question.

Autro opposant

Un autre opposant est 
entré dans la danse, le 5 
février dernier. Il s’agit 
du Comité de res­
tauration Jaccjues-Car- 
tier Inc. Cet organisme 
a été créé en 1979, afin 
de restaurer la rivière 
Jacques-Cartier en y 
réintroduisant le sau­
mon. Il est sur le point 
de réaliser une première 
étape de cette res­
tauration, ayant obtenu 
l’assurance du ministère
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Colloque “La Beauce déborde”

Les organismes économiques devraient s’unir
Textes et photo
par Paul-Henri DROUIN

BEAUCEVILLE — Même si dans 
la Beauce les différents groupements 
économiques (CEB, SENBI et GEBCI) 
sont chacun dans leyr partie de ter­
ritoire des leaders locaux, on déplore 
qu'aucune personne n’assume le lea­
dership régional en Beauce.

Ces groupements économiques 
devraient se regrouper afin d'éviter 
qu’il y ait trois Beauces lors de la 
venue des MRC. Un tel front commun 
de ces organismes permettrait une 
concertation. La Beauce entière n’au- 
rait dès lors qu’une voix.

De telles suggestions ont été fai­
tes par les participants de l'atelier "la 
Beauce industrielle” au colloque so­
cio-économique du Conseil de dé­
veloppement de la Chaudière (CDC) 
tenu en fin de semaine, à Beauceville, 
sous le thème "La Beauce déborde" 
avec la participation d’une soi­
xantaine de personnes, sous la pré­
sidence de M. Julien Turcotte, de Ville 
Sainte-Marie de Beauce.

Du côté financement régional, il 
en est ressorti une certaine sa­
tisfaction des établissements qui sont 
en place soit les Caisses d'entraide

économique, la SODEQ Beauce Ap 
palaches et la Caisse d'établissement 
de la Chaudière, lesquelles pouvaient 
répondre aux besoins de la PME.

Toutefois, on a souligné un man­
que de représentativité dos banques à 
charte dans les municipalités de Beau- 
ceville, de Saint-Joseph et de Sainte- 
Marie.

Le marketing

Selon les participants, les dif­
férents produits fabriqués par la PME 
beauceronne sont souvent perçus 
comme étant à des coûts inférieurs

aux compétiteurs des autres régions.
Par contre, l’on croit plutôt que 

l’entrepreneur voit à satisfaire son 
client en lui fournissant un produit de 
qualité, du service et un prix compé­
titif.

C’est pour ces raisons, a-t-on fait 
remarquer, "que la PME beauceronne 
perce le marché".

L'entrepreneurship

Pour pallier au problème de la 
relève dans la PME en Beauce, on 
semble d'accord pour dire que l’en­
trepreneur beauceron devrait se don­

ner de bons seconds par l'embauche 
de diplômés universitaires.

Egalement, on ne devrait pas hé­
siter à avoir recours aux organismes 
qui pourraient lui procurer cette aide 
et que les commissariats industriels de 
la Beauce devraient organiser des ses­
sions d'informations pour sensibiliser 
davantage l’entrepreneur beauceron à 
ce sujet.

Commentaire

En résumé, a déclaré au SOLEIL, 
M Normand Poulin, directeur général 
de la SENBI à Sainte-Marie, "la par

ticipation d'une quinzaine de per 
sonnes à cet atelier nous a permis de 
faire le point sur quelques sujets qui 
préoccupaient l’entreprise beau 
ceronne”

"De plus, a-t-il dit, nous croyons 
que les commentaires et re 
commandations recueillies per­
mettront d’améliorer des lacunes et 
que cette journée aura permis de 
connaître davantage nos PME en 
Beauce.”

M. Poulin est d’opinion que cette 
journée organisée par le CDC devrait 
avoir une continuité et qu'elle devrait 
se répéter une fois l'an.

Le tourisme doit être stimulé
BEAUCEVILLE — La 

concertation de la Beau­
ce et la coordination des 
actions des différents in­
tervenants aux ateliers 
"La Beauce industrielle"

et “culture commu­
nication” au colloque du 
CDC tenu à Beauceville, 
est apparues comme ab­
solument nécessaire 
pour développer et ven-

Annoncez votre

nomination dans LE SOLEIL

647-3270

vous serez connu 
du jour 
au lendemain

dre la Beauce ce qui 
confirme le rôle de l’As­
sociation touristique du 
pays de l’érable.

C’est ce qu’a déclaré 
M Yvan Fortin, di­
recteur général de l'AT- 
PE au terme de ce col­
loque d’une journée or­
ganisé par le CDC en 
ajoutant que “dans le 
domaine touristique il 
est donc clair que l'AT- 
PE se doit de poursuivre 
ce rôle de concertation 
et de coordination des 
intervenants de l'in­
dustrie touristique, et ce 
en étroite collaboration 
avec le CDC qui a un 
rôle plus englobant”.

Au niveau du dé­
veloppement culturel, 
M Fortin est d’opinion 
“qu’on doit prendre l’e­

xemple pour une vé­
ritable concertation 
culturelle sur la concer­
tation touristique et 
économique, car dit-il, le 
développement pour les 
touristes commence par 
le développement de soi- 
méme”.

A cet atelier, on a 
identifié quatre pôles de 
développement culturel- 
tounstiquc soit:

— événements spé­
ciaux;

— gastronomie;
— paysages;
— et les "chefs-d'oeu- 

vres” c’est-à-dire ce que 
les gens considèrent 
comme leur ap­
partenant en propre.

Cette discussion sur 
ces sujets touristiques, 
ajoute M. Yvan Fortin,

se poursuivra le 2 mai, à 
la polyvalente de Saint- 
Georges de Beauce, 
dans le cadre d'un “mi­
ni-sommet touristique 
en Beauce”.

Mini-sommet cultural

Aussi, on a re­
commandé la tenue d’un 
“mini-sommet culturel” 
et les participants à l’a­
telier “communica­
tions” ont reproché aux 
mass-médias de la Beau­
ce de négliger l’in­
formation sur le côté 
culturel.

De plus, on a dénoncé 
la qualité de l’in­
formation et du fran­
çais. tout par­
ticulièrement dans le 
secteur radiophonique.

Pour ceux qui se veulent bien informés.

“À L’HEURE 
DE LA CAPITALE”

RICHARD GIGUÈRE 
JEAN-RENE MARCHAStD

DU LUNDI AU VENDREDI 
DE 7h00 à 8h00 A.M.

ÉMISSION D'INFORM A TIONS
NOUVELLES INTERNA TIONALES 

NATIONALES 
RÉGIONALES 

LOCALES 
REVUE DE PRESSE 

SPORT
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De gauche à droite. MM. Julien Turcotte, président du CDC, Pierre-André Pomerleau. directeur général 
de la SODEQ Beauce-Appalaches et Lionel Robert, directeur générai au CRD.

Municipalités

Nombreux défis à venir
BEAUCEVILLE — Tout indique que. pour les 

années 80, les municipalités de la Beauce auront 
beaucoup de défis à rencontrer et que même avec la 
venue des trois MRC. elles ne risquent pas de se 
réduire de plus en plus au couloir Sainte-Marie — 
Saint-Georges.

Pour ce faire, a déclaré M. Jean-Guy Lessard, 
maire de L'Enfant-Jésus, à la plénière d’un colloque 
tenu à Beauceville sous le thème "La Beauce 
déborde", “notre première responsabilité sera de 
voir à conserver notre renommée de population 
dynamique en la diluant le moins possible et en 
conservant son image de bonne première pro­
vinciale".

Selon M. Lessard, "ce sont les municipalités 
composantes qui en ont la responsabilité et doivent 
voir à limiter son sectionnement et que le Conseil 
de développement de la Chaudière (CDC) s’assure 
qué les parties de la Haute-Beauce continuent à 
apporter à une Beauce apparentée à celle déjà 
connue".

On est aussi d'accord qu'après la formation des 
MRC, le CDC devra conserver ses fonctions d’en­
tretien des MRC et continuer à promouvoir les 
projets d'envergure régionaux avec les paliers des 
gouvernements supérieurs.

RECOMMANDATIONS

Les participants à l'atelier “la Beauce, son

territoire et ses municipalités" furent d’accord pour 
reconnaître que la réforme sur la fiscalité mu­
nicipale par le biais de la loi 57, privera pour les 
années à venir les municipalités de tout le Québec 
de revenus qui étaient jusqu'à ce jour de type 
progressif avec comme exemple le retour sur la 
taxe de vente provinciale.

Avec la loi 57 et les autres lois qui tendent à 
transférer des responsabilités supplémentaires aux 
municipalités, a-t-on fait savoir, il serait sou­
haitable et obligatoire, d’après les participants au 
colloque du CDC, "qu'une forme nouvelle de re­
venus soit réservée aux municipalités par la for­
mule suivant»..

— d’un impôt direct sur le revenu des par­
ticuliers, prélevé à la source par l’employeur au 
même titre que l’impôt provincial et fédéral;

— conserver l’impôt foncier et avec cette 
forme de taxation de type progressif, ceci per 
mettrait aux municipalités de continuer à assumer 
leur rôle de développeurs et de pourvoyeurs de 
services et en même temps assurer leur autonomie.

Egalement, on a demandé au comité de consul­
tation de la Beauce. de procéder à un choix 
judicieux des noms des MRC en Beauce, ce qui 
amena M. Jean-Guy Breton, président du comité de 
consultation de la Beauce, d’affirmer "qu'on s’est 
penché très sérieusement sur ces choix qui bientôt 
seront connus par le public beauceron".

Dr Marcel Tremblay
Optométriste
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Menu spécial pour la St-Patrice!
Le mardi 17 mars
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ragoût d'agneau irlandais,
m petit pain et beurre, 

dessert spécial, 
café, thé ou lait
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STE-FOY SILLERY CHARLESBOUG
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Le barrage Daniel-Johnson, un véritable monument à la gloire des Québécois en matière d'hydro-électricité
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MANIC-CINQ — Départ de Baie- 
Comeau vers 8h du matin en compa­
gnie de Gilles Dubé. à bord d'une 
confortable limousine hvdro-qué- 
bécoise. Après trois heures de route 
difficile et dangereuse sur la neige et 
le verglas (la route 389 a tué plus de 
travailleurs que la construction du 
barrage elle-même), la vue tant at­
tendue du barrage Daniel-Johnson dé­
çoit un peu L’ouvrage semble moins 
imposant qu’il ne parait en photo­
graphie et la belle ordonnance des 
lieux est bouleversée par un chantier 
de construction.

Simple illusion d'optique qu'ac­
centue la fatigue du voyage. Cette 
première impression se dissipe ra­
pidement pour faire place a l’é­
merveillement devant la beauté et la 
grandeur de ce monument. Presque 
une cathédrale à la gloire des temps 
modernes ...

Mais le but de ce long voyage 
était ailleurs. Depuis quelques se­
maines déjà, l'emplacement de Manic- 
Cinq bourdonne d’activités et les 
"mastodontes” de chantier ont 
commencé à déplacer des montagnes 
de terre et creuser des trous dans le 
roc.

En effet, les ingénieurs d'Hvdro- 
Québec ont décidé d’ajouter une puis­
sance supplémentaire de 1.000 mé­
gawatts aux 1,300 mégawatts que pro­
duit déjà Manie-Cinq. Et ce, pour 
répondre à la demande accrue d'é- 
lectricité lors de certaines périodes de 
pointe.

Durée des travaux: cinq années. 
Nombre de travailleurs: 500 lors de la 
période de pointe. Coût des im­
mobilisations: $594 millions auxquels 
s’ajouteront des montants non encore 
autorisés. A savoir $41 millions pour la 
ligne de transport de Manie-Cinq au 
poste Micoua et $100 millions pour les 
postes de transformation. Une facture 
de $735 millions.

A ce montant et pour fin de 
comparaison économique, les comp­
tables d'Hydro-Québec ont prévu une 
somme de $66 millions, pour le dé­
veloppement du réseau de transport 
après 1985, une somme de $30 millions 
pour l’exploitation et l'entretien du­
rant 50 ans et. enfin, une dernière

somme de $74 millions pour le coût 
des pertes de transport durant 50 ans.

Soit un grand total final de $904 
millions en dollars constants de 1985.
Simple et qrandiose

Malgré l'importance des sommes 
ainsi investies, les spécialistes d'Hy­
dro-Québec affirment que l'énergie 
hydro-électrique demeure une source 
énergétique fiable, abondante et re­
lativement peu coûteuse.

Gilles Dubé, relationmste à Hy­
dro-Québec. explique:

“Pour obtenir de l'électricité il 
suffit de placer un générateur sur une 
rivière. La force du courant de la 
rivière permettra à un rotor de tour­
ner à grande vitesse dans un stator 
La friction électromagnétique entre

les deux dégagera du courant élec­
trique. Pour contrôler le débit d’eau, 
pour régulariser sa vitesse et s'assurer 
un approvisionnement il . suffit d'é­
lever un barrage...”

Sur le papier, tout cela est simple 
Dans la réalité, c'est tout simplement 
grandiose.

Ainsi, Manie-Cinq sera dotée d'u­
ne nouvelle centrale, à gauche du 
barrage Daniel-Johnson, en face de la 
première. D'une puissance de 1,000 
mégawatts, cette centrale sera .équi­
pée de quatre générateurs fabriqués 
par Marine Industrie à Sorel.

L’eau sera puisée à même dans la 
réserve et la prise installée à gauche 
du barrage, et dirigée vers la centrale 
par une galerie d’amenée et quatre 
conduites forcées. En plus de la cen­

trale et de la galerie des trans­
formateurs. les ingénieurs d'Hydro- 
Québec creuseront, à même le roc et 
le granit, une galerie d’accès per­
manente à la prise d'eau, une galerie 
d'accès permanente à la centrale et 
une galerie de fuite.

Presque un jeu d'enfants pour ces 
ingénieurs et ces travailleurs qui, d'u­
ne Manie à l'autre passant par les 
chantiers de la Baie James, ne vivent 
qu’au rythme des barrages d’Hydro- 
Québec.

A l’exemple de l'ingénieur des 
travaux, M. Johny Colasurdo, 33 ans. 
qui vit depuis 10 ans sur les chantiers. 
Sa femme et ses deux enfants, 6 ans et 
3 ans, n'ont jamais connu d’autre vie.

Démolition
par Raymond GAGNE

La compagnie Dom- 
tar. de Donnacona, pro­
cédera ce printemps à la 
démolition du barrage 
dit du Grand Remous, si 
la municipalité de Sain­
te-Jeanne de Pont-Rou­
ge n'accepte pas de l'ac­
quérir et de se charger 
dorénavant de son en­
tretien.

La position de l'en­
treprise forestière a été 
clairement exprimée 
dans une lettre que le 
directeur ajdoint de la 
division sud-est du Qué­
bec de Domtar a fait 
parvenir le 29 mai 1980 
au maire de Sainte- 
Jeanne de Pont-Rouge, 
M. Jules Carpentier.

"Domtar Inc., de dire 
M. Jeffrey Butler, ing.f., 
dans sa lettre au maire 
Carpentier, n’est pas in­
téressé à faire l'en­
tretien de ce barrage qui 
est situé à Grand Re­
mous. Donc. Domtar 
Inc. a les solutions sui­
vantes:

1— céder le barrage à 
la municipalité de Sain­
te-Jeanne de Pont-Rou­
ge suivant ce qui était 
discuté en 1975.

2— procéder à la dé­
molition du barrage.

Si possible, ajoute M. 
Butler, nous aimerions 
avoir une réponse de vo­

tre municipalité avant la 
fin de juillet 1980 Sinon, 
nous ne pourrions faire 
autrement que de pro­
céder à la démolition du 
dit barrage".

Le barrage de Grand 
Remous régularise les 
eaux de la rivière Jac­
ques-Cartier, à la hau­
teur de Sainte-Jeanne 
de Pont-Rouge et en 
aval de la municipalité 
de Sainte-Catherine

Le flottage avait imo- 
sé sa construction en 
1941. Le transport du 
bois sur eau ayant été 
arrêté en 1975. Domtar a 
cessé de se préoccuper 
de l’entretien du barrage 
en question depuis.

Oppositions

La municipalité de 
Sainte-Jeanne de Pont- 
Rouge s’oppose à la dis­
parition du barrage de 
Grand Remous "parce 
que sa destruction em­
pêcherait les gens de 
pratiquer le canotage 
sur la rivière Jacques- 
Cartier et enlèverait 
tout intérêt à ce site de 
villégiature très fré­
quenté”.

Le 11 juin 1980, le 
maire Carpentier in­
formait le ministre de 
l'Environnement, Mar­
cel Léger, de l’intention
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possible d’un barrage
de la Domtar. Le maire 
précisait: "La mu­
nicipalité est dans l’im- 
possibilité de prendre à 
sa charge l’entretien 
d'un tel barrage consi­
dérant les implications, 
les coûts et les obli 
gâtions en cause".

Le ministère de l’En­
vironnement a par la 
suite répondu qu'il n'a 
vait aucun programme 
lui permettant de s’im 
pliquer financièrement 
dans cette question

Autre opposant

du Loisir, de la Chasse 
et de la Pêche que les 
ensemencements de 
saumon débuteraient 
dès l’été qui vient.

Le comité considère 
que "la destruction du 
barrage entraînerait une 
trop grande quantité 
d'impacts négatifs dont 
le plus important serait 
d’ordre sé-
dimentologique.

Parmi ces impacts, le 
comité prévoit "le les­

sivage des déchets de 
bois accumulés en aval 
du barrage depuis près 
de 40 ans", “la baisse du 
niveau d'eau en amont”, 
“une perte de la vé­
gétation nparienne sur 
les berges", la création 
de zones de marécages 
ou. selon les endroits, un 
assèchement non dé­
sirable, etc, etc.

Dans une lettre adres­
sée au ministère de l’En­
vironnement, service du 
milieu hydrique. le

comité dit ne pouvoir 
demeurer sans réponse, 
à l'heure où s'amorce la 
restauration de la Jac­
ques-Cartier, en ce qui 
concerne les impacts 
pouvant découler de la 
démolition du barrage 
tie Grand Remous.

Enconséquence, le 
comité requiert du mi­
nistère de l'En­
vironnement “un avis 
sur cette situation avant 
que la compagnie Dom­
tar ne procède à la dé­
molition du barrage”.

Lin autre opposant est 
entré dans la danse, le 5 
février dernier. Il s’agit 
du Comité de res­
tauration Jacques-Car­
tier Inc. Cet organisme 
a été créé en 1979. afin 
de restaurer la rivière 
Jacques-Cartier en y 
réintroduisant le sau­
mon Il est sur le point 
de réaliser une première 
étape de cette res­
tauration. ayant obtenu 
l'assurance du ministère
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Pour la première fois, cette année, ils 
vivront ailL-urs que dans les roulottes 
de chantier et M Colasurdo. la deu­
xième personne en importance sur le 
chantier après M Jacques Brûlé, ad­
ministrateur des travaux, a installé sa 
petite famille à Baie-Comeau. Deux 
fois par semaine il descend en ville 
pour retrouver les siens.

L*» r»gl»m*nts d* la construction

D'ailleurs les temps ont bien 
changé depuis les premiers travaux de 
Manie-Cinq. Ce n’est plus la saga des 
Québécois que chantait Pauline Julien 
et que même les Français de France 
fredonnaient, à l'époque.

La vie dans les chantiers d’Hydro- 
Québec s'est modernisée et le mythe y 
a perdu au profit du confort et de la 
qualité de la vie. Pour quelques an 
nées, les travailleurs de Manie Cinq 
profiteront, en plus des commodités 
habituelles, d’une chapelle, d'un con 
tre socio-récréatif, d'une brasserie et 
autres aménagements. Sans compter

la proximité de Baie-Comeau qui rom­
pra. le temps d'une fin de semaine, 
l'isolement du chantier.

Et puis la plupart des travailleurs 
seront recrutés dans la région puisque 
les contracteurs devront se plier aux 
règlements de l’Office de la cons­
truction qui les obligent à recruter en 
priorité la main-d'œuvre locale et ré 
gionale.

Si-ule déception des travailleurs, 
surtout pour les “vieux” qui ont fait la 
Manie-Cinq: ils doivent prendre leur 
repas du midi sur les lieux mêmes de 
leur travail et. à part une soupe chau­
de. doivent se contenter de sandwichs

Quant à l'ingénieur des travaux. 
M Johny Colasurdo. il est lui aussi à 
l’image de ce Québec qui s'est pro­
fondément transformé ces dernières 
années M. Colasurdo est un Canado- 
llalien de langue anglaise diplômé en 
génie civil de l’université McGill

Depuis qu'il travaille à Hvdm- 
Quéhec. c’est-à-dire depuis une di 
/.aine d'années, il s'est entièrement 
francisé...

Avions sur flotteurs

Portneuf Aviation 
perd son permis

par Raymond GAGNE
A compter du 6 avril 1981. il 

n’existera plus de base commerciale 
de transport au moyen d'avions sur 
flotteurs, au lac Sept Iles.

Le Comité des transports aériens 
de la Commission canadienne des 
transports vient en effet d'enlever à 
Portneuf Aviation Ltée le permis que 
la compagnie détenait depuis le 5 
octobre 1979

En date du 6 mars 1981. le comité 
rescinde sa décision du 5 octobre 1979 
par laquelle il accordait à Portneuf 
Aviation Ltée. à ce moment là 87322 
Canada Ltée. le permis d'exploiter un 
service aérien commercial de même 
que l’ordonnance qu'il émettait le 31 
janvier 1980 par laquelle il transférait 
à Aviation Portneuf Ltée le permis 
déjà consenti à 87322 Canada L.tée.

L'annulation du permis prend ef­
fet dans les 30 jours de la date de la 
décision 6376 du comité, soit le 6 avril 
1981

L'Association des propriétaires du 
lac Sept Iles remporte donc une pre­
mière manche. Lite s'était opposée 
farouchement à l'installation d'une 
hydrobase commerciale à cet endroit 
Elle avait de plus logé, le 2 novembre 
1979, une demande de révision auprès 
du comité de révision de la Commis­
sion canadienne des transports. La 
requête de l'association avait été ju­
gée recevable le 11 mars 1980

Le* motif»

Le principal motif invoqué par le 
Comité des transports aériens à l’ap 
put de sa nouvelle décision repose sur 
la perte de crédibilité accusée par

Aviation Portneuf Ltée auprès de cet 
te instance décisionnelle.

Cette perte de crédibilité, dit le 
comité, découle de la confusion que la 
compagnie a laissé planer au sujet do 
Tri Air Aviation et des représentations 
qui ont été faites à ce sujet, au mo­
ment de l’étude de la requête pour 
l’obtention du permis d’exploitation

Le comité cite l'exemple suivant 
”... la requête «le 87322 Canada Ltée. 
dit il. mentionnait que deux cent cm 
quanti' heures «le vol avaient été et 
f«'«'t uées par la compagnie Aérobec 
Ltée à partir «lu lac Sept-lles durant 
l’été précédant le dép«>l de ladite r«' 
quête devant !«■ comité. Le comité 
avait donné une gramle importance 
au nomhrt' d’heures de vol effectuées 
par Aérobec Ltée en c«>nsidérant que 
le service était rinjuis pour la commo­
dité et les besoins présents et futurs 
«lu public. Nous savons maintenant 
qu’Aérobec Inc. n'a pas effectué ces 
heures de vol."

Le comité «lit. «I«* plus, n'avoir 
"aucune preuve sur le nombre d’heu­
res de vol exact effectuées de ce lac 
sauf les prétentions des représentants 
«le 87322 Canada Ltée (Aviation Port 
neuf Ltée) dont la crédibilité est se 
rieusement affectée dans la présente 
affaire".

Finalement, «léclare l«' comité, "la 
preuve offerte par 87322 Canada Ltée 
n’est pas suffisante pour que le comité 
dt'clare être convaincu que le service 
projeté est et sera requis pour la 
commodité et l«‘s besoins présents et 
futurs du publu'”.

En conséquence, le permis détenu 
par Aviation Portneuf Ltée doit être 
déclaré nul «*t «le nul èffet

d
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BESntAND. Lucien E. 
BOUFFARD, OviL. 
■ROUSSEAU, Lucienne 
CARON, Claire 
CIMON. Yvonne 
CLOUTIER, Arthur 
CONSTANTINLAU, Flo- 
rimond
COTE, Rose A.
DELAI.’MERE, Clermoni 
FAUCHER Gaston 
GOURDEAU, Alexandre
hardy. w»brod
HUOT, Rem- 
LABRECQUE Paul 
LANDRY, François 
MARTI J., Abel 
MONTMINY, Rosa 
SIMONEAU, Normand

AlfftE (Joseph)— A 
l'Hotel-Dieu de Lévis, le 
14 mars 1981, à l’âge de 50 
ans et 8 mois, est décédé 
M Joseph Aube, époux de 
dame Gisèle Duchesne II 
était marchand général a 
Ste-Euphémie, cté de 
Montmagny et Chevalier 
de Colomb au quatrième 
degré 11 -est exposé au 
salon funéraire

Roy et Rouleau Inc.
Armagh

Les funérailles auront 
lieu mardi le 17 mars à 
!5h Départ du salon funé­
raire

Roy et Rouleau Inc
Armagh

à 14hl5 pour l'église de 
Ste-Euphémie et de la au 
cimetière paroissial. Il 
laisse dans le deuil, outre 
son épouse, son fils M et 
Mme Daniel Aubé. sa fille 
M. et Mme Serge Bernard 
(Chantale), son frère et 
ses soeurs ainsi que plu­
sieurs autres parents et 
amis. 737S07

BERTRAND (Lucien E.)— 
A Loretteville, le 14 mars 
1980. à l’âge de 72 ans, est 
décédé M Lucien E Ber 
trand époux de dame 
Marcelle Godin II demeu­
rait au 117 St-Jacques, 
Donnacona lx-s funérail­
les auront lieu mardi le 
17 mars à llh. Départ du 
funérarium
Roger Benoit & Fils Ltée 

324 Notre-Dame 
Donnacona

à 10h45 pour l’église 
Ste-Agnès de Donnacona 
et de là au cimetière 
paroissial 11 laisse dans 
le deuil, outre son 
épousé, ses enfants, gen­
dres et belles-filles M et 
Mme Luc Bertrand 
(Ghyslaine Godin). M et 
Mme Jocelyn Bertrand 
(Monique Vézina), M et 
Mme Pierre Morin (Mar­
the», M et Mme Jean-Marc 
Leclerc (Céline), ses 
petits-enfants Guy, So­
phie, Richard et Frédéric 
Bertrand, Jacques, Yves 
et Raymond Morin, Marie 
Jean et Anne Leclerc, ses 
soeurs, beaux-frères
belles-soeurs M et Mme 
Henri Renaud (Marie- 
Paule Bertrand), Mlles 
Céline et Anne-Marie 
Bertrand. Mme Louisette 
Matte, M et Mme Alfred 
Godin, Mme Lucille Ja­
cob. M et Mme Evariste 
Richard. M et Mme Léo­
pold Godin, ainsi que plu­
sieurs neveux et nièces, 
cousins et cousines

737792

BOUFFA RD (Ovila)

A l'hôpital St François- 
d’Assise, le 14 mars 1981. 
à l’âge de 84 ans. est 
décédé M Ovila Bouffard.

epoux de feu dam* Marie
Deraspe II demeurait à 
Charlesbourg Les funé­
railles auront lieu mardi, 
le 17 mars, à 14h Départ 
de la maison des Pères 
i:udistes. 6125, 1ère Ave­
nue. à 13h45 pour l'église 
Ste-Cécile et de là au 
cimetière St-Charles. sous 
la direction de la 
Coop funéraire de l'Anse 
Il laisse dans le deuil ses 
enfants: M et Mme Au­
gustin Bouffard (Mérence 
Vaillancourt), M. Johnny 
Bouffard. M. et Mme Emi 
lien Beaulieu (Jacqueli­
ne). M. et Mme Jean Louis 
Lambert (Marie-Blanche), 
M et Mme Nick Galant 
(Gisèle), M Marcel Bouf­
fard, Mlle Pierrette Bouf­
fard, M et Mme Norman 
do Houde (Denyse), M et 
Mme Pierre Fontaine 
(Raymonde), ainsi que 
plusieurs frères, soeurs, 
beaux-frères, belles- 
coeurs, petits-enfants, 
arrière-petits enfants, ne­
veux. nièces, cousins et 
cousines. Le salon sera 
fermé entre 17h et 19h

733048

BROUSSEAU (Lucienne
Lachance)

A Québec, le 14 mars 1981, 
à l’âge de 77 ans, est 
décédée dame Lucienne 
Lachance, épouse de M 
Wilfrid Brousseau. Elle 
demeurait au 72 nie Du 
Roi. Les funérailles au­
ront lieu mardi, le 17 
mars 1981, à 14h Départ 
du funérarium

Lépine-Cloutier Ltée 
253 rue St-Joseph est 

à 13h45 pour l’église 
Jacques-Cartier et de là 
au cimetière St-Charles 
Elle laisse dans le deuil 
outre son époux, ses 
beaux-frères et belles- 
soeurs- Mme Lorenzo 
Dion (Marie-Olive), Mlle 
Marie-Anne Brousseau, 
M et Mme Emile Brous­
seau. M et Mme Henri 
Brousseau. M Charles 
Brousseau, M et Mme 
Mandoza Brousseau. M 
Allot Brousseau, Mme 
Albert Fiset: ses neveux 
et nièces, dont M. et Mme 
Jacques Lehoux (Madelei­
ne Fiset) Pour renseigne­
ments: 529-3371 73ai53

CARON (Claire)

A Québec, le 14 mars 1981, 
est décédée Mlle Claire 
Gagnon, employee du nu 
nistère des Anciens corn 
battants Elle demeurait 
au 363. 5c rue, Québec 
Les funérailles auront 
lieu mardi, le 17 mars 
1981, à 14h Départ du 
foyer funéraire

J Bouchard & Fils 
1290, 1ère Avenue 

à 13h45 pour l’église St- 
Charles de Limoilou et de 
là au cimetière St- 
Charles Elle laisse dans 
le deuil sa mère Mme 
Emile Caron (Alexandri­

ne Giguere): ses soeurs, 
frères, belles-soeurs et 
beaux-frères Mme Michel 
Caron (Yolande Lavoie), 
Mlle Lucia Caron, M et 
Mme Roland Benoit (Céci­
le), Mme Adolphe Trem­
blay (Madeleine). M et 
Mme Georges H Caron 
(Madeleine Rousseau). M. 
Roland Caron, M et Mme 
Jean-Marie Caron (Marie- 
Ixiurdes Paré), M et Mme 
Robert Caron (Claudette 
Plante). M et Mme André 
Caron (Louisette Létour- 
neau), M et Mme Adrien 
Caron (Mance Labbé), M. 
Jacques Caron. M et Mme 
Guy Bureau (Marguerite), 
M et Mme Marcel Ber- 
thiaume (Monique), M et 
Mme Raymond Caron 
(Louise Brown), M et 
Mme Denis Caron (Cécile 
l^icroix), Mme Judith 
Rear Caron ainsi que plu­
sieurs neveux et nièces. 
Le foyer funéraire sera 
ouvert de 14h à 17h et de 
19h à 22h N B L'après- 
midi des funérailles, le 
salon sera ouvert à comp­
ter de midi. Pour informa­
tions: 529-9221 732u4i

CIMON (Yvonne Pageau)

fÆ&Mi

■r

A Quebec, le 14 mars 1981, 
à l'âge de 82 ans, est 
décédée dame Yvonne 
Pageau, épouse de feu 
H P Cimon Elle demeu­
rait au 454 rue Racine, 
Uiretteville Les funérail­
les auront lieu mardi, le 
17 mars 1981, à llh Dé­
part de la résidence 
funéraire

Falardeau Inc.
30 rue St-Joseph 

Loretteville
à 10h45 pour l'église de 
Loretteville et de là au 
cimetière Belmont Elle 
laisse dans le deuil, ses 
enfants, gendres et 
belles-filles: M. et Mme 
Jean-Yves Durand (Pauli­
ne), M. Médéric Cimon. M 
et Mme Georges Dupuis 
(Denise). M. et Mme Gas­
ton Héon (Colette), M 
Jean-Paul Cimon, M et 
Mme Gilles Cimon (Miche 
line Landry), Mlle Cons­
tance Cimon, Mlle Elisa­
beth Cimon, M. et Mme 
François Cimon (Monique 
Jubinville); sa soeur: 
Mme Cécile Pageau 
Royer; ses belles-soeôrs 
Lala Cimon, Mme Aurore 
Cimon, Mme Rose Martel, 
plusieurs petits-enfants, 
neveux et nièces, cousins 
et cousines. 72045

CLOUTIER (Arthur)

A Québec, le 15 mars 1981, 
à l'âge de 66 ans et 6 mois, 
est décédé M Arthur 
Cloutier, ex-employé de 
la ville de Québec, époux 
de dame Marie Pageau II 
demeurait au 64 rue Fran 
klin lx's funérailles au 
ront lieu mercredi, le 18 
mars 1981, à 14h Départ 
de la résidence funéraire

de
Sylvio Marceau lac 

224 rue St-Vallier ouest 
a 13h45 pour l’église de 
Notre-Dame-de-Gràce et 
de là au cimetière St- 
Charles Il laisse dans le 
deuil, outre son épouse, 
son frère, ses beaux- 
freres et belles-soeurs M 
et Mme Paul-Emile Clou­
tier (Rolande Savard), M 
et Mme Ernest Labbé 
(Emélia Pageau). M et 
Mme Joseph Marchand 
(Marie-Anna Pageau), 
Mme Clémence Pageau, 
plusieurs neveux et niè­
ces. Le salon sera fermé 
entre 17h et 19h rrrno

CONST ANTINKA U 
(Florimond)— Le peintre 
montréalais Florimond 
Constantineau s’est éteint 
doucement à son domici­
le. le dimanche 15 mars 
1981. 11 était âgé de 75 
ans. Lui survivent son 
épouse. Marie-Ange Paré, 
sa soeur Aurore, ses frè­
res Dieudonné. Rodolph, 
Rolland, Maurice et Geor 
ges, ses fils Jean (Jeanine 
Chrétien), Gilles et Ro­
bert. ses filles Michèle, 
Madeleine (Karchi Juhos), 
Josée (Jacques Laforce), 
et de nombreux petits- 
enfants. Florimond Cons- 
tantineau était né à St- 
Michel, le 27 août 1905 II 
avait donné ses premiers 
cours à l’école des Beaux- 
Arts avant même d’y être 
diplômé En 1931, il avait 
consacré une partie de sa 
carrière à l’enseignement 
ainsi qu’aux arts indus­
triels mais il s’était prin­
cipalement signalé avant 
tout sur le plan interna­
tional par les tableaux 
qu’il avait rapporté de ses 
nombreux voyages aux 
Antilles et dans les ré­
gions de Nouveau-Québec 
les moins atteintes par la 
civilisation Plusieurs de 
ses oeuvres se retrouvent 
dans différents musées 
étrangers, canadiens et 
québécois, ainsi que dans 
diverses collections parti­
culières.

Les funérailles auront 
lieu mercredi le 18 mars. 
Le convoi funèbre partira 
des salons

Alfred Dallaire Inc
1111 Laurier ouest

Outremont
pour se rendre à l’é­

glise St-Viateur d’Outre- 
mont ou le service sera 
célébré à llh et de là au 
crématorium Alfred Dal­
laire Inc , 2159 boul St- 
Martin, Laval, lieu de la 
crémation. Parents et 
amis sont priés d’y assis­
ter sans autres invita­
tions_____  ___  737805

COTE (Rose-Anna
Bibeau)— Au foyer de 
St-Flavien, le 15 mars 
1981, à l’âge de 88 ans, est 
décédée dame Rose-Anna 
Bibeau, épouse de feu M 
Alphonse Côté Elle de­
meurait au foyer de St- 
Flavien, cté Lotbinière. 
Les funérailles auront 
lieu mercredi à 14h30 
Depart du salon funéraire 
Beaudoin Ferland Dupuis 

liée
1 rue Roberge

St-Flavien
à 14hl5 pour l’église de 

St-Flavien et de là au 
cimetière paroissial Elle 
laisse dans le deuil ses 
enfants M et Mme Ernest 
Bergeron (Antoinette), M 
et Mme Gaudias Boutin 
(Eva). M et Mme Alfred
Côté, M et Mme Benoit
Côté, M et Mme Thomas 
Côté. M et Mme Gérard
Côte. M et Mme Emile
Côte. M et Mme Etienne 
Gendron (Béatrice), M et 
Mme Jean-Paul Turgeon 
(Claire), M et Mme Ernest 
Côte ainsi que plusieurs 
petits-enfants et
arrières-petits-enfants.

737802

A la suite d’un décès, 
publiez un avis de remer­
ciements dans Le Soleil.

647-3311
132

DE LA UN 1ERE (Clermont)

A l’hôpital St-François- 
d’Assise, le 14 mars 1981. 
à l’âge de 62 ans et 11 
mois, est décédé M Cler­
mont Delaunière, ex- 
épicier Delaunière, 701. 
3e Avenue, époux de da 
me Fernande Pageau II 
demeurait au 7650 avenue 
Trudel. Charlesbourg Les 
funérailles auront lieu 
mardi, le 17 mars 1981. à 
lOh Départ de la 
Cooperative funéraire de 

l’Anse 
280. 8e Rue

a 9h55 pour l’église St- 
Esprit et de là au cimetiè­
re St-Charles II laisse 
dans le deuil outre son 
épouse, ses enfants. M. et 
Mme Jacques Delaunière 
(Gisèle Proulx), M et Mme 
Richard Roy (Ginette De­
launière); sa petite-fille: 
Christine, ses soeurs, 
beaux-frères et belles- 
soeurs: Mme Jeannine 
Renaud, M et Mme Léo­
nard Cloutier (Murielle 
Delaunière), M et Mme 
Cyrille Plamondon
(Adrienne), M et Mme 
Pierre-Emile Pageau (Ju­
lienne), M et Mme Philip­
pe Guay (Simone), Mme 
Cécile Pageau, M. Roland 
Beaupré; ses tantes: Mme 
Marie-Ange Delaunière, 
Mme Lucia Demers, ainsi 
que plusieurs neveux et 
nièces, cousins et cousi­
nes. Le salon sera fermé 
entre 17h et 19h. 732023

FAUCHER (Gaston)
r ... <V .

A Québec, le 13 mars 1981, 
à l’âge de 52 ans, est 
décédé M Gaston Fau­
cher. époux de dame 
Françoise Bouthillette. 
Les funérailles auront 
lieu mardi, le 17 mars 
1981, à lOh. Départ du 
foyer funéraire de 
J Bouchard & Fils Ltee 

1290, 1ère Avenue 
Québec

à 9h50 pour l’église 
St-François-d’Assise et de 
là au cimetière St- 
Charles. Il laisse dans le 
deuil outre son épouse, 
ses fils, sa fille et son 
gendre. M. et Mme Carol 
Faucher (Kathleen Godu), 
M et Mme Michel Pageau 
(Francine), M Michel 
Faucher; ses petits- 
enfants Mélanie et Vin 
cent Pageau; son frère, 
ses soeurs, beaux-frères 
et belles-soeurs M. et 
Mme Rosaire Faucher. 
Mme Patricia Faucher, 
Mme Monique Petitelerc, 
Mme Huguette Gagnon. 
M et Mme Paul Bouthil­
lette, Mme Paul-Emile 
Gingras. M et Mme Henri 
Seaborn, Mme Carmelle 
Dupuis, M. et Mme Marcel 
Hebert. Mme René Bou­
thillette ainsi que plu­
sieurs neveux et nièces 
Le foyer funéraire sera 
ouvert de 14h à 17h et de

19h à 22h N B L’avant- 
midi de» funérailles le 
salon sera ouvert à comp­
ter de 8h30 Pour informa- 
tions 529-9221 tmbi

GOURDEAU (Alexandre)

Notre- Dame-de-
l’hôpital

Mfe

l’Esperance, le 14 mars 
1981, à l’âge de 84 ans, est 
décédé M Alexandre 
Gourdeau. epoux de dame 
Lucienne Cloutier Lps fu­
nérailles auront beu mer­
credi, le 18 mars 1981, à 
l()h Départ du foyer funé­
raire
J Bouchard et Fils Ltée 

1290, 1ère Avenue 
à 9h50 pour l’église 
Saint-François-d’Assise et 
de là au cimetière Saint- 
Charles. Il laisse dans le 
deuil, outre son épouse, 
ses enfants: M et Mme 
Jean-Paul Gourdeau 
(Jeannine Lamarre), 
soeur Ghislaine Gour­
deau. s.c.i m . Raymonde 
(Léon Levesque), Micheli­
ne (Dick McCullingan). 
ses petits-enfants: Pierre. 
Mme Lucie G Dagenais, 
Louis, Johanne. Michaël, 
Patrick et Nathalie; ses 
beaux-frères et belles- 
soeurs M et Mme Jules 
Cloutier (Fleurette Bé- 
dard), Mme Jean-Paul 
Charest (Simonne Clou­
tier), M, et Mme Maurice 
Cloutier (Maria Bisson- 
nette), M et Mme Adrien 
Demers (Fernande Clcu- 
tier), M Albert Godin, 
ainsi que plusieurs ne­
veux et nièces Le foyer 
funéraire sera ouvert de 
14 à 17h et de 19 à 22h 
L’avant-midi des funérail­
les. le salon sera ouvert à 
compter de 8h30. Pour 
informations: 529-9221

732039

HARDY (Wilbrod)— A St- 
Raymond le 15 mars 1981, 
à l’âge de 93 ans, est 
décédé M Wilbrod Hardy 
époux de feu dame Emma 
Frenette II demeurait au 
393 de l’Eglise. St-Basile. 
Les funérailles auront 
lieu mercredi le 18 mars 
1981 à 14h30 Départ de la 
résidence funéraire

L. Leclerc & Fils Ltée 
18 ave du Parc 

St-Basile
à 14hl5 pour l’église 

St-Basile et de là au cime­
tière paroissial II laisse 
dans le deuil sa soeur 
Mme Léo Hardy, ses 
beaux-frères et belles- 
soeurs M et Mme Alphon­
se Frenette, Mme Emile 
Frenette. Mme Napoléon 
Hardy, M et Mme .Alfred 
Peticlerc, Mme Athanase 
Quillemette, M et Mme 
Alcid Hardy. M et Mme 
Paul-Emile Marcotte, 
Mlle Marie-Ange Frenet­
te, M et Mme Donat Su- 
zar, ainsi que plusieurs 
neveux et nièces 237797

HUOT (René)— Dans l’a­
vis de décès de M René 
Huot, on aurait dû lire sa 
belle-soeur. Mme Antonia 
Huot _____________ 737785

lABRECQl’E (Paul) — A 
Québec, le 15 mars 1981, à 
l’âge de 63 ans, est décédé 
M Paul Labrecque, époux 
de dame Marie-Anna Gué- 
nette. Il demeurait au 65 
rue D’Alger. Duberger 
Selon ses volontés, il a été 
confie au crématorium 
Lépine-Cloutier Ltée. 715 
rue St-Vallier est, Qué­
bec. où une célébration

de la parole sera pronon­
cée. mardi le 17 mars 
1981, à 14h, en la chapelle 
du crematorium. La famil­
le recevra les condoléan­
ces une demi-heure avant 
la cérémonie. Il laisse 
dans le deuil, outre son 
épouse, ses enfants, gen­
dres et belles-filles: M 
Fernand Labrecque, M et 
Mme Ovila Côté (Denise), 
M et Mme Marcel Pelle­
tier (Diane). M et Mme 
Armand Labrecque (Li­
sette Pelletier), ainsi que 
plusieurs frères et soeurs, 
beaux-frères et belles- 
soeurs Pour renseigne­
ments 529-3371 raaum

LANDRY (François)— A 
l’hôpital de La Pocatière, 
le 13 mars 1981. à l'âge de 
71 ans. est décédé M 
François Landry, époux 
de feu dame Cécile Egan. 
Il demeurait à St-Pascal 
de Kamouraska Les funé­
railles auront lieu lundi 
le 16 mars à 15h Départ 
du funérarium

Roland Caron Ltée 
550. lOième Rue 

St-Pascal
à 14h40 pour l’église de 

Kamouraska et de là au 
cimetière paroissial II 
laisse dans le deuil sa 
fille et son gendre Yolan­
de (Michel Laplante). sa 
petite-fille Maud, sa soeur 
Marthe (Gaston Pelletier), 
ses beaux-frères et belles- 
soeurs M et Mme Sarto 
Egan. Mme Arthur Egan, 
ainsi que plusieurs ne­
veux et nièces 7377*4

MARTEL (Abel)— A St- 
Lambert. le 14 mars 1981, 
à l’âge de 74 ans. est 
décédé M Abel Martel 
époux de dame Laura Pa­
quet Il demeurait autre­
fois au 168 St-Jacques . 
Donnacona Les funérail­
les auront lieu mercredi 
le 18 mars à 15h Départ 
du funérairum 
Roger Benoit & Fils Ltée 

324 Notre-Dame 
Donnacona

à 14h45 pour l’église 
Ste-Agnès de Donnacona 
et de là au cimetière 
paroissial. Il laisse dans 
le deuil, outre son épou­
se ses enfants, gendres et 
belles-filles M et Mme 
Jean-Guy Martel (Diane 
Richard), M et Mme 
Adrien Martel (Elizabeth 
Lee), M et Mme Serge 
Martel (Nicole Julien), M 
et Mme Normand Dion 
(Lise). Mlle Gervaise Mar­
tel et Benoit Leclerc. 
Mme Armande Martel, 
Mme René Martel (Doris 
Duchesneau). M Albert 
Desjardins, son frère, sa 
soeur ses beaux-frères et 
belles soeurs M et Mme 
Armand Martel, Mme Clé­
ment Chayer, M et Mme 
Alfred Beaupré, Mme 
Odilon Beaupré, M. et 
Mme Charles E. Paquet, 
M et Mme Marcel Fré 
chette. M et Mme Jean-

nous
sympttthisons 
à votre deuil.
LE SOLEIL

<

Paul Durand, sr Georgine 
Paquet. M Paul-Emile Le- 
boeuf. ainsi que plusieurs 
petits-enfant», neveux et 
nièces, cousins et cousi­
nes_____________________________ 73771»

MONTMINY ( Rosa 
Bolduc)— Au Foyer 
Bonne-Entente de St- 
Appolinaire. cté Lotbiniè 
re. le 14 mars 1981. à 
l'àge de 92 ans et 4 mois, 
est cedee dame Rosa Bol- 
duc épousé de feu M. 
A-Gilles Montminy, mar­
chand Elle demeurait au 
1670 rue Principale, St- 
Gilles. cté Lotbinière Les 
funérailles auront lieu 
mardi le 17 mars à 15h. 
Depart du salon 
Beaudoin. Ferland Du­

puis Ltée
1709 rue Principale 

St-Gilles
à 14h50 pour l’église 

St-Gilles et de là au cime­
tière paroissial. Elle lais­
se dans le deuil ses en­
fants M. et Mme Cyril 
Montminy (Clothilde Hal- 
lé), M et Mme Roland 
Montminy (Germaine 
Montminy), sr Anne-Marie 
Montminy congrégation 
des soeurs de la charité 
de St-Hyachinte, Dr et 
Mme Lionel Montminy 
(Annette Lambert). Mme 
Marcel Montminy (Rita 
Budosq), M et Mme 
Georges— Etienne Mont­
miny (Madeleine Rous­
seau), Mlle Evangéline 
Montminy. ses frères et 
soeurs MM Albert et Valè- 
re Bolduc. Mmes Calixte 
Côté et Joseph Fournier, 
ses beaux-frères et belles- 
soeurs M et Mme Antonio 
Montminy. M et Mme An 
tonio Marois, M Victor 
Huot. Mme Rosario Bol- 
duc ainsi que 31 petits- 
enfants et 21
arrières- petits-enfants.

737X01

SIMONEAU (Normand)

— A Quebec, le 14 mars 
1981, à l’âge de 47 ans, est 
décédé M Normand Si 
moneau, employé au mi­
nistère de l’Agriculture, 
époux de dame Jacqueli­
ne Therrien II demeurait 
au 2795 Place Daudet, Les 
Saules Les funérailles 
auront lieu mardi, le 17 
mars 1981, à llh Départ 
du funérarium

Lépine-Cloutier Ltée

208 boul L’Ormiere 
à 10h40 pour l’église Ste- 
Monique. Les Saules, et 
de là au cimetière Jardins 
du Repos 11 laisse dans le 
deuil, outre son épouse, 
ses enfants et gendres M 
et Mme Michel Thivierge 
(Hélène). M et Mme Remy 
Côté (Diane). M et Mme 
Denys Roy (Jocelyne); sa 
mère Mme Etiennette Si 
moneau; sa belle-mère 
Mme Lucia Therrien; son 
frère, soeurs et beau 
frère M. et Mme Charles 
Simoneau, Mme Huguette 
Simoneau. M et Mme Ro 
land Gagné. N B. Compen­
sez l’envoi de fleurs,* par 
un don à la Société cana­
dienne du Cancer, 575. 
boul. St-Cyrille Ouest. 
Québec.m»

760 FAVEURS 
OBTENUES

REMERCIEMENTS à 
Jean XXIII pour faveur 
obtenue avec promesse 
de publier. H T n*osr,

SINCERES remercie­
ments au St-Esprit et à 
St-Jude pour faveurs ob­
tenues avec promesse de 
faire publier. J.G.V

733467
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FUNERAIRES

THERIAULT & FILS
710 1ERE Avenue. Quebec 524 1561 

 737217

Le pré-arrangement
une assurance de paix et de tranquillité

En vous conseillant de préparer maintenant vos obsèques, 
nous désirons;

- vous apporter la certitude qu’on exécutera fidèlement 
vos dernières volontés.

épargner à ceux qui restent des décisions susceptibles d'entrainer 
des fatigues supplémentaires jlans ces moments difficiles

Le personnel discret ei compétent de Lépine Cloutier 
vous communiquera, sur demande, tous les renseignements nécessaires 

Composez 529-3371 ou présentez-vous au 
715 rue Saint-Vallier est. Québec

(épine (Routier
7I440S

;. ■

B i

Contre le sacrilège
La police montée israélienne a dû intervenir une fois encore samedi pour disperser quelque 15.000 Juifs orthodoxes de la 
banlieue de Jérusalem qui tentaient de fermer leur rue aux automobilistes le jour du sabbat Cette querelle dure depuis 
deux ans.

t
k

5 officiers sud-africains 
“trompent” Washington

WASHINGTON (AFP) — Cinq officiers su 
périeurs sud-africains ont quitté Washington sa­
medi pour Pretoria après une visite discrète qui a 
causé un grand embarras au département d’Etat.

Les Etats-Unis affichent une attitude plus fa­
vorable à l’égard de l’Afrique du Sud depuis l’entrée 
en fonction du président Ronald Reagan et de son 
secrétaire d'Etat Alexander Haig. Mais cette visite 
de cinq jours, effectuée à l’invitation de l’or­
ganisation "American Security Counsil". a été qua­
lifiée de ’’trompeuse” par un haut fonctionnaire 
américain.

Il existe en effet une “interdiction de visites" 
d’officiers de haut rang entre les Etats-Unis et 
l’Afrique du Sud depuis l’embargo prononcé par le 
Conseil de sécurité de l’ONU sur les ventes d’armes 
à l’Afrique du Sud. en 1962, a déclaré hier un porte- 
parole du département d’Etat, M. David Passage.

Le département d’Etat s’est refusé à donner 
l’identité des officiers sud-africains mais selon 
"Américain Security Counsil”, il s’agirait no­
tamment du général Van Der Westhui/en, chef des 
renseignements militaires, et l’amiral Willem du 
Plessis, ancien attaché militaire à Washington, 
expulsé des Etats-Unis en avril 1979 en représailles 
contre l’expulsion de Pretoria de l’attaché militaire 
américain en Afrique du Sud.

Ces cinq personnalités militaires sud-africaines 
avaient demandé des visas diplomatiques sans 
mentionner leur qualité à l’ambassade des Etats- 
Unis à Pretoria, a déclaré M Passage

Invitées au département d’Etat, elles n’y ont 
finalement pas été reçues après le refus du bureau 
des affaires africaines de ce ministère, leur statut 
ayant été déclaré "trompeur".

M John Fisher, président de T'American Se­
curity Counsil", a déclaré avoir notifié au dé­
partement d’Etat le 27 février son intention d’in- 
viter ces spécialistes du renseignement mais ne pas 
avoir reçu de réponse.

Certains des officiers sud-africains ont été 
reçus par des membres du Congrès des Etats-Unis, 
ont fait une "visite de courtoisie” au Pentagone et 
ont même été reçus par un membre du Conseil 
national de sécurité, a précisé M Fisher

Satan au tribunal
MONROE. Connecticut (AFP) — Un couple 

d’exorcistes américains passionnés par satan et ses 
oeuvres vont tenter prochainement de prouver 
l'existence des démons devant un tribunal civil 
pour justifier une action criminelle contre un "pot 
sédé’\

Ed et Lorraine Warren, de Monroe dans le 
Connecticut, doivent témoigner prochainement de 
vant un tribunal civil de Long Island, pour la 
défense d’une jeune femme, Martin Minnella. 19 
ans. accusée du meurtre d'un homme de 40 ans. 
Arne Johnfon. appelés à comparaître par l'avocat 
de la défense, ils estiment que cet homme était 
"possédé" au moment du crime et que la jeune 
femme était en état de légitime défense

t
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AUBE (Josephs— A 
l'Hotel-Dieu de Lévis, le 
14 mars 1981, à l’âge de 50 
ans et 8 mois, est dérede 
M. Joseph Aubé, époux de 
dame Gisèle Duchesne 11 
était marchand général à 
Ste-Euphémie, cté de 
Montmagny et Chevalier 
de Colomb au quatrième 
degré II est exposé au 
salon funéraire

Roy et Rouleau Inc.
Armagh

Les funérailles auront 
lieu mardi le 17 mars à 
15h Depart du salon funé­
raire

Roy et Rouleau Inc
Armagh

à 14hl5 pour l’église de 
Ste-Euphémie et de là au 
cimetière paroissial II 
laisse dans le deuil, outre 
son épouse, son fils M et 
Mme Daniel Aubé, sa fille 
M. et Mme Serge Bernard 
(Chantale), son frère et 
ses soeurs ainsi que plu 
sieurs autres parents et 
amis 7378en
BERTRAND (Lucien E>— 
A Loretteville, le 14 mars 
1980, à l’âge de 72 ans. est 
décédé M Lucien E Ber 
trand époux de dame 
Marcelle Godin II demeu­
rait au 117 St-Jacques, 
Donnacona Les funérail­
les auront lieu mardi le 
17 mars à 11 h Départ du 
funérarium
Roger Benoit & Fils Liée 

324 Notre-Dame 
Donnacona

à 10h45 pour l'église 
Ste Agnès de Donnacona 
et de là au cimetière 
paroissial 11 laisse dans 
le deuil. outre son 
épousé, ses enfants, gen­
dres et belles-filles M et 
Mme Luc Bertrand 
(Ghystaine Godin), M et 
Mme Jocelyn Bertrand 
(Monique Vézina), M et 
Mme Pierre Morin (Mar 
the), M et Mme Jean-Marc 
Leclerc (Céline), ses 
petits-enfants Guy, So­
phie. Richard et Frédéric 
Bertrand. Jacques. Yves 
et Raymond Morin, Marie 
Jean et Anne Leclerc, ses 
soeurs, beaux-frères
belles-soeurs M et Mme 
Henri Renaud (Marie- 
Paule Bertrand), Mlles 
Céline et Anne-Marie 
Bertrand. Mme Louisette 
Matte, M. et Mme Alfred 
Godin, Mme Lucille Ja­
cob, M. et Mme Evariste 
Richard, M et Mme I/éo- 
pold Godin, ainsi que plu 
sieurs neveux et nièces, 
cousins et cousines

737792

BOl'FFARD (Ovila)

A l’hôpital St-François 
d’Assise, le 14 mars 1981. 
à l’âge de 84 ans, est 
décédé M Ovila Bouffard.

epoux de feu dame Marie 
Deraspe 11 demeurait à 
Charlesbourg Les fune 
railles auront lieu mardi, 
le 17 mars, à 14h Depart 
de la maison des Pères 
Eudistes. 6125 1ère Ave­
nue, à 13h45 pour Teglise 
Ste-Cecile et de là au 
cimetière Si-Charles. sous 
la direction de la 
Coop funéraire de l’Anse 
Il laisse dans le deuil ses 
enfants: M et Mme Au­
gustin Bouffard (Mérence 
Vaillaneourt), M Johnny 
Bouffard. M et Mme Emi- 
lien Beaulieu (Jacqueli­
ne). M et Mme Jean Louis 
Lambert iMane-Blanche). 
M et Mme Nick Galant 
(Gisèle), M Marcel Bouf­
fard, Mlle Pierrette Bouf 
fard, M et Mme Norman- 
do Houde (Denyse). M et 
Mme Pierre Fontaine 
(Raymonde), ainsi que 
plusieurs frères, soeurs, 
beaux-frères, belles- 
soeurs. petits-enfants, 
amère petits-enfants, ne­
veux, nièces, cousins et 
cousines. Le salon sera 
fermé entre 17h et 19h

732018

BROUSSEAU (Lucienne 
Lachance)

A Québec, le 14 mars 1981. 
à l’âge de Tl ans, est 
décédée dame Lucienne 
Lachance, épouse de M 
Wilfrid Brousseau Elle 
demeurait au 72 rue Du 
Roi. Les funérailles au­
ront lieu mardi, le 17 
mars 1981. à 14h. Départ 
du funérarium

Lépine-Cloutier Liée 
253 rue St-Joseph est 

à 13h45 pour l’église 
Jacques-Cartier et de là 
au cimetière St-Charles. 
Elle laisse dans le deuil 
outre son époux, ses 
beaux-frères et belles- 
soeurs Mme Lorenzo 
Dion (Marie-Olive), Mlle 
Marie-Anne Brousseau, 
M et Mme Emile Brous 
seau, M et Mme Henri 
Brousseau. M Charles 
Brousseau. M et Mme 
Mandoza Brousseau, M 
Albert Brousseau, Mme 
Albert Fiset; ses neveux 
et nièces, dont M et Mme 
Jacques Lehoux (Madelei­
ne Fiset). Pour renseigne­
ments: 529-3371 732053
CARON (Claire)

A Québec, le 14 mars 1981, 
est décédée Mlle Claire 
Gagnon, employée du mi­
nistère des Anciens com­
battants Elle demeurait 
au 363, 5e rue, Québec 
Les funérailles auront 
lieu mardi, le 17 mars 
1981. à 14h Départ du 
foyer funéraire

J Bouchard & Fils 
1290. 1ère Avenue 

à 13h45 pour l’église St- 
Charles de Limoilou et de 
là au cimetière St- 
Charles Elle laisse dans 
le deuil sa mère. Mme 
Emile Caron (Alexandri­

ne Giguère), ses soeurs, 
frères, belles-soeurs et 
beaux frères Mme Michel 
Caron (Yolande Lavoie), 
Mlle Lucia Caron, M et 
Mme Roland Benoit (Céci­
le), Mme Adolphe Trem­
blay (Madeleine), M. et 
Mme Georges H Caron 
(Madeleine Rousseau). M 
Roland Caron. M et Mme 
Jean-Marie Caron (Mane- 
Lourdes Paré), M et Mme 
Robert Caron (Claudette 
Plante), M et Mme André 
Caron (Louisette Létour- 
neau), M et Mme Adrien 
Caron (Mance Labbe). M 
Jacques Caron, M et Mme 
Guy Bureau (Marguerite), 
M et Mme Marcel Ber- 
thiaume (Monique), M et 
Mme Raymond Caron 
(Louise Brown), M et 
Mme Denis Caron (Cécile 
Lacroix). Mme Judith 
Rear Caron ainsi que plu­
sieurs neveux et nièces. 
Le foyer funéraire sera 
ouvert de 14h à 17h et de 
19h à 22h N B L’après- 
midi des funérailles, le 
salon sera ouvert à comp­
ter de midi Pour informa 
tions: 529-9221 txsmi

C1M0N (Yvonne Pageau)

M*

A Québec, le 14 mars 1981, 
à l’âge de 82 ans, est 
décédée dame Yvonne 
Pageau, épouse de feu 
H P Cimon. Elle demeu 
rait au 454 rue Racine. 
Loretteville Les funérail­
les auront lieu mardi, le 
17 mars 1981, à llh Dé 
part de la résidence 
funéraire

Falardeau Inc 
30 rue St-Joseph 

Loretteville
à 10h45 pour l’église de 
Loretteville et de là au 
cimetière Belmont Elle 
laisse dans le deuil, ses 
enfants, gendres et 
belles-filles: M et Mme 
Jean-Yves Durand (Pauli­
ne), M Médéric Cimon, M 
et Mme Georges Dupuis 
(Denise). M et Mme Gas­
ton Héon (Colette). M 
Jean-Paul Cimon, M et 
Mme Gilles Cimon (Miche­
line Landry), Mlle Cons­
tance Cimon, Mlle Elisa­
beth Cimon. M et Mme 
François Cimon (Monique 
Jubinville); sa soeur: 
Mme Cécile Pageau 
Royer, ses belles-soeurs: 
Lala Cimon, Mme Aurore 
Cimon, Mme Rose Martel; 
plusieurs petits-enfants, 
neveux et nièces, cousins 
et cousines. 72045

CLOUTIER (Arthur)

■ :-Ê 1
A Québec, le 15 mars 1981, 
à l’âge de 66 ans et 6 mois, 
est décédé M Arthur 
Cloutier, ex-employé de 
la ville de Quebec, époux 
de dame Marie Pageau II 
demeurait au 64 rue Fran­
klin Les funérailles au 
ront lieu mercredi, le 18 
mars 1981, à 14h Départ 
de la résidence funéraire

de
Sylvio Marceau Inc

224 rue St-Vallier ouest 
à 13h45 pour l’église de 
Notre-Dame-de-Grâce et 
de là au cimetière St- 
Charles Il laisse dans le 
deuil, outre son épouse, 
son frère, ses beaux- 
frères et belles-soeurs M 
et Mme Paul-Emile Clou­
tier (Rolande Savard). M 
et Mme Ernest 1-abbe 
(Emélia Pageau), M et 
Mme Joseph Marchand 
(Marie-Anna Pageau), 
Mme Clémence Pageau, 
plusieurs neveux et niè­
ces Le salon sera fermé 
entre 17h et 19h rmm
CONST ANTINEAU 
(FlonmondV— Le peintre 
montréalais Florimond 
Constantincau s’est éteint 
doucement à son domici­
le. le dimanche 15 mars 
1981 II était âgé de 75 
ans. Lui survivent son 
épousé. Marie-Ange Paré, 
sa soeur Aurore, ses frè 
res Dieudonne. Rudolph. 
Rolland. Maurice et Geor 
ges. ses fils Jean (Jeanine 
Chrétien), Gilles et Ro­
bert, ses filles Michèle. 
Madeleine (Karchi Juhos), 
Josée (Jacques Laforce), 
et de nombreux petits- 
enfants Florimond Cons- 
tantineau était né à St- 
Michel, le 27 août 1905 II 
avait donné ses premiers 
cours à l’ccole des Beaux- 
Arts avant même d’y être 
diplômé En 1931. il avait 
consacré une partie de sa 
carrière à l’enseignement 
ainsi qu'aux arts indus­
triels mais il s'était prin­
cipalement signalé avant 
tout sur le plan interna­
tional par les tableaux 
qu’il avait rapporté de ses 
nombreux voyages aux 
Antilles et dans les ré­
gions de Nouveau-Québec 
les moins atteintes par la 
civilisation Plusieurs de 
ses oeuvres se retrouvent 
dans différents musées 
étrangers, ^inadiens et 
québécois, ainsi que dans 
diverses collections parti 
culières.

Les funérailles auront 
lieu mercredi le 18 mars 
Le convoi funèbre partira 
des salons

Alfred Dallaire Inc
1111 Laurier ouest

Outremont
pour se rendre à l'é­

glise St Viateur d’Outre- 
mont où le service sera 
célébré à llh et de là au 
crématorium Alfred Dal- 
laire Inc., 2159 boul St- 
Martin, Laval, lieu de la 
crémation. Parents et 
amis sont priés d'y assis­
ter sans autres invita­
tions 737805
COTE (Rose-Anna
Bibeau)— Au foyer de 
St Flavien, le 15 mars 
1981, à l’âge de 88 ans, est 
décédée dame Rose-Anna 
Bibeau, épouse de feu M 
Alphonse Côté.'Elle de­
meurait au foyer de St- 
Flavien, cté Lotbinière 
Les funérailles auront 
lieu mercredi à 14h30 
Départ du salon funéraire 
Beaudoin Ferland Dupuis 

Liée
I rue Roberge

St Flavien
à 14hl5 pour l’église de 

St-Flavien et de là au 
cimetière paroissial. Elle 
laisse dans le deuil ses 
enfants M et Mme Ernest 
Bergeron (Antoinette), M 
et Mme Gaudias Boutin 
(Eva), M. et Mme Alfred
Côté, M et Mme Benoit
Côté, M et Mme Thomas
Côté, M et Mme Gérard
Côté. M et Mme Emile 
Côté, M et Mme Etienne 
Gendron (Béatrice), M et 
Mme Jean Paul Turgeon 
(Claire), M et Mme Ernest 
Côté ainsi que plusieurs 
petits-enfants et
arrières-petits-enfants

737802

A la suite d’un décès, 
publiez un avis de remer­
ciements dans Le Soleil

647-3311
152

m m m m m m

CKBT (Canal 7) «hr.-dw-lowp

LUNDI
IMiOO Ce soir — Mancheltes 

régionales ET Bullelin na 
tional

IXhOfi Ce soir — Nouvelles 
régionales

I8H26 Nouvelles du sport 
I8h32 Résumé des émissions 

de la soirée
I8H34 Ce soir — Actualités 

nationales
IthM ! Ji fine cuisine d’Henn 

Bernard
IMiJO 1-autreeHI 
2Mi00 Du tac au tac 
2Bh3l Télé Sélection "Le 

bâtard"
22h.TO Téléjoumal Nat et In 

ter
22h5* Météo
ZShOS Téléjoumal régional 
23hll Nouvelles du sport 
23h22 Télex Arts 
23h33 Jean Christophe 
Mh.13 La brigade des ma 

léfices

MARDI
Mh4S Virginie 
IthOO Passe partout 
10)1.10 Magazine Express
I IhOO Au fil de la semaine
II hit Hridi
12HOO Tes filles et mes gar 

çons
I2h10 Midi plus
llhll Femme d’aujourd'hui
I4M0 Cinéma "Comme sur 

des roulettes”
IKhOO Ftobino 
IShiO Don Quichotte 
I7h00 les Pierrafeu 
171^0 Survol Ç

CJM (Canal 3) Rimovtki

LUNDI
thhOO Ce soir — Manchettes 

régionales (local) ET Bul­
letin national

I8h06 Ce soir — Bulletin ré­
gional ET Affaires pu­
bliques 

I8h22 Météo 
I8h26 Nouvelles du sport 
I8h34 Ce soir — Actualités 

nationales 
lOtiOO Survol (local)
I9h10 Lautrec 81 
20h00 Du tac au tac 
20h1l Télé Sélection "Le 

bâtard” — 2c partie 
22hî0 Téléjournal Nat et In 

ter
22hS» Météo
23h05 Téléjoumal régional 

(local)
23HI2 Nouvelles du sport 
23h22 Télex Arts 
23h13 Jean Christophe 
Whll La brigade des ma 

léfices

MARDI
Mti45 Virémie 
lOhOO Passe partout 
lOhîO Magazine Express 
IthM Au fil de la semaine 
IlhIO Heidi 
I2h00 Téléiournal 

12h05 Tes filles et mes gar­
çons

l2h3S Midi plus 
llhll Femme d'aujourd'hui 
I4h30 Cinéma "Comme sur 

des roulettes"
IShOfl Bohino
IRhIO Don Quichotte

CBGAT (Canal 9) Matana 

LUNDI
IRhOO Nouvelles régionale;. 
I8h26 Nouvelles du sport 
!8h34 Actualités nationales 
I9H00 La fine cuisine d Henri 

Bernard
I9h30 Lautrec 81 
20h00 Du tac au tac 
20h3l Télé Sélection Le 

bâtard” — 2e partie 
22h30 Téléjoumal régional 
22h38 Télex Arts 
22h50 Nouvelles du sport 
23hOI Jean Christophe 
OOhOl La brigade de-- ma 

léfices.
MARDI

48M5 Virginie 
lOhOO Passe partout 
lOhîO Magazine Express 
llhOO Au fil de la semaine 
IlhIO Heidi
I2h00 Tes filles et mes gar 

çons
I2h10 Midi plus 
llhll Femme d'aujourd'hui 

I4h10 Cinéma "Comme su 
des roulettes”.

IfihOO Bobino 
I6h30 Don Quichotte 
I7h00 Les Pierrafeu 
I7h30 Aux frontières du 

connu
2lh00 Télémag 
22hOO J'ai mon voyage 
22hJ0 Téléjoumal Nat In­

ter et Prov 
22h59 Météo 
21h05 Dernière édition 
21HI2 Nouvelles du sport 
23h22 Télex Arts 
23h31 Rencontres 
OOhOl Cinéma Rivalités”.

CHAU (Canal S) Carte Ion
MARDI 

09h45 Virgin ie 
• OhOO Passe partout 
I0h30 Magazine Express 
llhOO Au fil de la semaine 
Ilh30 Coup d'œil 
I2h00 Téléjournal 
I2h05 L'événement 
I2h35 Midi plus 
13h3l Femme d'aujourd’hui 
I4h30 Cinéma "Comme sur 

des roulettes”.
IfihOO Bohino 
I6h30 Don Quichotte 
I7h00 Galactic a 
IRhOO Maritimes aujourd'hui 
I8h20 Ce soir — Téléjoumal 
IRhIO Le quotidien 
I9h00 Hawaii 5-6 
20h00 Terre humaine 
20h30 Race de monde
CFER(CanoMI) Rimosnk.

Sept-Iles
LUNDI

IRhOO Aujourd’hui le 16 
mars (direct)

IRhIO la petite maison dans 
la prairie

I9h30 Ciné Choix "Six mi 
nutes pour mourir”

2lh10 Michel Jasmin 
22h29 la Quotidienne 
22h30 Lxts nouvelles TVA 
22hS1 Dernière édition 
23h00 Nos Expos â l'en 

traînement
23h05 Les sports (écourtés 

de 5 minutes)
23hl5 la couleur du temps 
23h25 Ciné Détente "Sim 

ha”
OlhOO Fermeture

nous
§ympathisons 
à votre deuil. 
LE SOLEIL

<

DELAUNIERE (Clermont)

A l'hôpital St-FTançoi*- 
d'Assise, le 14 mars 1981, 
à l'âge de 62 ans et 11 
mots, est décédé M Cler­
mont Delaunière. ex- 
eptcier Delaunière. 701, 
3e Avenue, époux de da 
me Fernande Pageau II 
demeurait au 7650 avenue 
Trudel, Charlesbourg I,es 
funérailles auront lieu 
mardi, le 17 mars 1981. à 
lOh Depart de la 
Cooperative funéraire de 

l’Anse 
280, 8e Rue

à 9h55 pour l’église St- 
Esprit et de là au cimetiè­
re St-Charles II laisse 
dans le deuil outre son 
épouse, ses enfants: M et 
Mme Jacques Delaunière 
(Gisèle Proulx), M et Mme 
Richard Roy (Ginette De­
launière); sa petite-fille; 
Christine; ses soeurs, 
beaux-frères et belles- 
soeurs: Mme Jeannine 
Renaud, M et Mme Léo­
nard Cloutier (Murielle 
Delaunière), M et Mme 
Cyrille Plamondon
(Adrienne), M et Mme 
Pierre-Emile Pageau (Ju­
lienne), M et Mme Philip­
pe Guay (Simone), Mme 
Cécile Pageau, M Roland 
Beaupré; ses tantes; Mme 
Marie Ange Delaunière, 
Mme Lucia Demers, ainsi 
que plusieurs neveux et 
nièces, cousins et cousi­
nes. Le salon sera fermé 
entre 17h et 19h 732023

FAUCHER (Gaston)

A Québec, le 13 mars 1981, 
à l’âge de 52 ans, est 
décédé M Gaston Fau­
cher. époux de dame 
Françoise Bouthillette 
Les funérailles auront 
lieu mardi, le 17 mars 
1981, à lOh Départ du 
foyer funéraire de 
J Bouchard & Fils Liée 

1290. 1ère Avenue 
Quebec

à 9h50 pour l’église 
St-François-d'Assise et de 
là au cimetière St- 
Charles. Il laisse dans le 
deuil outre son épouse, 
ses fils, sa fille et son 
gendre M et Mme Carol 
Faucher (Kathleen Godu), 
M et Mme Michel Pageau 
(Francine), M Michel 
Faucher; ses petits- 
enfants Melanie et Vin 
cent Pageau; son frère, 
ses soeurs, beaux-frères 
et belles-soeurs M et 
Mme Rosaire Faucher, 
Mme Patricia Faucher, 
Mme Monique Petitclcrc, 
Mme Huguette Gagnon, 
M et Mme Paul Bouthil­
lette, Mme Paul-Emile 
Gingras, M. et Mme Henri 
Seaborn, Mme Carmelle 
Dupuis, M et Mme Marcel 
Hébert, Mme René Bou­
thillette ainsi que plu­
sieurs neveux et nièces. 
Le foyer funéraire sera 
ouvert de 14h à 17h et de

MARDI
09h00 A la bonne franquette 
09h30 Votre amie Suzanne 
llhOO FanfanDédé 
Ilh30 Bon midi (direct)

CIMT (Canal 9 ou 4 Câble) 
Riv.-du-loup

LUNDI
IRhOO Nouvelles 
18h30 La petite maison dan 

la prairie
I9h30 Cirvé-Chotx. "Six mi 

nutes pour mourir".
2lh30 Michel Jasmin 
22h29 La Quotidienne 
22h30 Les nouvelles TVA 
23h00 Nos Expos à l'en 

traînement 
23h05 Sports
23hl5 la couleur du temps 
23h25 Ciné Détente "Sim 

ba”

MARDI
09h00 A la bonne franquette 
09h30 Votre amie Suzanne 
llhOO Info mag (local)
!2h00 Dessins animés 
I2hl5 Midi nouvelles 
!2h30 Ciné Quiz "Prêtres 

interdits”
I4H30 Janette veut savoir 
I5h30 GronigoetCie 
I6h00 Scooby-Doo 
IRhIO La soeur volante 
I7h00 Les tannants 
!2h30 Ciné-Quiz “Prêtres 

interdits”.
I4h30 Janette veut savoir 
ISh.JO GronigoetCie 
IRhOO Scooby-Doo 
IRh30 la soeur volante
I7H09 Les tannants •

19h à 22h. NB L'avant 
midi des funérailles le 
salon sera ouvert à comp­
ter de 8h30 Pour informa 
tionji 52» 9221 733021

GOURD EAU (Alexandre)

A l'hôpital
Notre-Dame-de- 
l'Espérance. le 14 mars 
1981, à l’âge de 84 ans, est 
décédé M Alexandre 
Gourdeau, epoux de dame 
Lucienne Cloutier. Les fu 
nérailles auront lieu mer­
credi, le 18 mars 1981, à 
lOh Départ du foyer funé­
raire
J Bouchard et Fils Ltée 

1290. 1ère Avenue 
à 9h50 pour l'église 
Saint Françots-d'Assise et 
de là au cimetière Saint- 
Charles Il laisse dans le 
deuil, outre son épouse, 
ses enfants M et Mme 
Jean-Paul Gourdeau 
(Jeannine Lamarre), 
soeur Ghislaine Gour­
deau, scim, Raymonde 
(Léon Levesque), Micheli­
ne (Dick MrCulltngan); 
ses petits-enfants: Pierre, 
Mme Lune G Dagenais, 
l-ouis, Johanne. Michael. 
Patrick et Nathalie; ses 
beaux frères et belles- 
soeurs M et Mme Jules 
Cloutier (Fleurette Bé- 
dard), Mme Jean Paul 
Charest (Simonne Clou­
tier), M et Mme Maurice 
Cloutier (Maria Bisson- 
nette), M et Mme Adrien 
Demers (Fernande Clou­
tier), M Albert Godin, 
ainsi que plusieurs ne­
veux et nièces Le foyer 
funéraire sera ouvert de 
14 à 17h et de 19 à 22h 
L'avant-midi des funérail­
les. le salon sera ouvert à 
compter de 8h30 Pour 
informations 529-9221

73303»
HARDY (Wilbrod)—- A St- 
Raymond, le 15 mars 1981, 
à l’âge de 93 ans, est 
décédé M Wilbrod Hardy 
époux de feu dame Emma 
Frenette II demeurait au 
393 de l’Eglise, St-Basile. 
Les funérailles auront 
lieu mercredi le 18 mars 
1981 à 14h30 Départ de la 
résidence funéraire

L, Leclerc & Fils Ltée 
18 ave du Parc 

St-Basile
à 14hl5 pour l’église 

St-Basile et de là au cime­
tière paroissial II laisse 
dans le deuil sa soeur 
Mme Léo Hardy, ses 
beaux-frères et belles- 
soeurs M et Mme Alphon­
se Frenette, Mme Emile 
Frenette Mme Napoléon 
Hardy, M el Mme Alfred 
Peticlerc, Mme Athanase 
Guillemette. M et Mme 
Alcid Hardy, M et Mme 
Paul-Emile Marcotte, 
Mlle Marie-Ange Frenet­
te, M et Mme Donat Su- 
zar, ainsi que plusieurs 
neveux et nièces  737797

HUOT (René)— Dans l’a­
vis de décès de M René 
Huot, on aurait dû lire sa 
belle soeur, Mme Antonia 
Huot 7377»

de la parole sera pronon 
cée, mardi le 17 mars 
1981, à 14h. en la chapelle 
du crematorium La famil­
le recevra les condoléan­
ces une demi-heure avant 
la cérémonie II laisse 
dans le deuil, outre son 
épousé, ses enfants, gen­
dres et belles-filles: M. 
Fernand Labrecque. M et 
Mme Ovila Côté (Denise), 
M et Mme Mari'el IVIle 
tier (Diane), M et Mme 
Armand Labrecque (Li­
sette Pelletier), ainsi que 
plusieurs frères et soeurs, 
beaux-frères et belles 
soeurs Pour renseigne 
menls 52»3371 73394»
LANDRY (François)— A 
l’hôpital de I-a Pocatière. 
le 13 mars 1981, à l’âge de 
71 ans, est décédé M 
François Landry, époux 
de feu dame Cécile Egan 
Il demeurait à St Pascal 
de Kamouraska Les funé 
railles auront heu lundi 
le 16 mars à 15b Départ 
du funérarium

Roland Caron Ltée 
550, lOième Rue 

St-Pascal
à !4h4ü pour l’cgltse de 

Kamouraska et de là au 
cimetière paroissial 11 
laisse dans le deuil sa 
fille et son gendre Yolan­
de iMichel Laplante). sa 
petite fille Maud, sa soeur 
Marthe (Gaston Pelletier), 
ses beaux frères et belles- 
Mieurs M et Mme Sarto 
Egan. Mme Arthur Egan. 
ainsi que plusieurs ne­
veux et nièces rrm

MARTEL (Abel)- A St 
Lambert, le 14 mars 1981, 
à l’âge de 74 ans. est 
décédé M Abel Martel 
époux de dame Laura Pa­
quet Il demeurait autre­
fois au 168 St-Jacques , 
Donnacona Les funérail­
les auront lieu mercredi 
le 18 mars à 15h. Départ 
du funératrum 
Roger Benoît & Fils Ltée 

324 Notre Dame 
Donnacona

à 14645 pour l’église 
Ste-Agnès de Donnacona 
et de là au cimetière 
paroissial II laisse dans 
le deuil, outre son épou­
se, scs enfants, gendres et 
belles filles M et Mme 
Jean-Guy Martel (Diane 
Richard), M et Mme 
Adrien Martel (Elizabeth 
Lee), M et Mme Serge 
Martel (Nicole Julien), M 
et Mine Normand Dion 
(Lise). Mlle Gervaise Mar 
tel et Benoit Leclerc. 
Mme Armande Martel, 
Mme Rene Martel (Dons 
Duchesneau), M Albert 
Desjardins, son frère, sa 
soeur, ses beaux-frères et 
belles-soeurs M et Mme 
Armand Martel. Mme Clé­
ment Chayer, M et Mme 
Alfred Beaupré, Mme 
Odilon Beaupré, M et 
Mme Charles E. Paquet, 
M et Mme Marcel Fré­
chette, M et Mme Jean-

Paul Durand, sr Georgine 
Paquet. M Paul Emile Le- 
boeuf, ainsi que plusieurs 
petits enfants, neveux et 
nièces, cousins et cousi­
nes 7377»»

MONTMINY ( Rosa 
Bolduc)— Au Foyer 
Bonne Entente de St- 
Appolinairc, cté Lotbiniè­
re, . le 14 mars 1981. à 
l’âge de 92 ans et 4 mois, 
est cédée dame Rosa Bol- 
duc épousé de (eu M 
A-Gilles Montminy. mar­
chand Elle demeurait au 
1670 rue Principale. St- 
Gilles, cté Lotbinière Les 
funérailles auront lieu 
mardi le 17 mars à 15h 
Depart du salon 
Beaudoin. Ferland Du 

puis Ltée
1709 rue Principale 

St-Gilles
à 14h50 pour l’église 

St-Gilles et de là au cime­
tière paroissial Elle lais­
se dans le deuil ses en­
fants M et Mme Cyril 
Montminy (Clothilde Hal- 
lé), M et Mme Roland 
Montminy (Germaine 
Montminy), sr Anne Marie 
Montminy congregation 
des soeurs de la charité 
de St-Hyachintc. Dr et 
Mme Lionel Montminy 
(Annette I-ambert), Mme 
Marcel Montminy (Rita 
Budosqt. M et Mme 
Georges— Etienne Mont­
miny (Madeleine Rous­
seau). Mlle Evangeline 
Montminy. ses frères et 
soeurs MM Albert et Valè- 
rc Bolduc, Mmes Calixte 
Côté et Joseph Fournier, 
ses beaux-frères et belles 
soeurs M. et Mme Antonio 
Montminy, M et Mme An­
tonio Marois, M Victor 
Huot, Mme Rosario Bol 
due ainsi que 31 petits- 
enfants et 21
amères petits-enfants

206 boul LtYrraiere 
à 10h40 pour l’église Ste 
Monique. Les Saules, et 
de là au cimetière Jardins 
du Repos 11 laisse dans le 
deuil, outre son épouse, 
ses enfants et gendres: M 
et Mme Michel Thivierge 
(Hélène). M et Mme Rémy 
Côté (Diane). M et Mme 
Denys Roy (Jocelyne); sa 
mère Mme Etiennede Si 
moneau, sa belle mère. 
Mme Lucia Themen. son 
frère, soeurs et beau- 
frère: M et Mme Chartes 
Simoneau, Mme Huguette 
Simoncau, M. et Mme Ro­
land Gagné N B. Compen­
sez l’envoi de fleurs, par 
un don à la Société cana­
dienne du Cancer. 575, 
boul St-Cyrille Ouest,
Québec nxai

760 FAVEURS 
OBTENUES

REMERCIEMENTS à 
Jean XX1I1 pour laveur 
obtenue avec promesse 
de publier H T mon
SINCERES remercie­
ments au St Esprit et à 
St Judo pour faveurs ob­
tenues avec proraosu* de 
faire publier J.G.V. mm

SIMONEAU (Normand)

— A Quebec, le 14 mars 
1981. à l’âge de 47 ans. est 
décédé M. Normand Si 
moneau. employé au mi­
nistère de l’Agriculture, 
époux de dame Jacqueli­
ne Thérrien. Il demeurait 
au 2795 Place Daudet, Les 
Saules Les funérailles 
auront lieu mardi, le 17 
mars 1981. à llh Départ 
du funérarium

Lépine-Cloutier Ltée

780 FLEURISTES

pr avec '
RESPECT
Salon

524*5215
M

714790

790 MONUMENTS 
FUNÉRAIRES

THERIAULT & R LS
710 1ERE Avenue gitéfarr S24-IMI

 7J72IÎ

Le pré-arrangement
une assurance de paix et de tranquillité

Ln vous conseillant de préparer maintenant vos obsèques, 
nous désirons:

- vous apporter la certitude qu'on exécutera fidclemenl 
vos dernières volontés.

- épargner à ceux qui restent des décisions susceptibles d'enlrainer 
des fatigues supplémentaires dans ces moments difficiles

Le personnel discret et compétent de Lépine Cloutier 
vous communiquera, sur demande, (ous les renseignements nécessaires. 

Composez 529-3371 ou présentez-vous au 
715 rue Saint-Vallier est, Québec.

LABRECQUE (Paul) - A 
Québec, le 15 mars 1981, à 
l’âge de 63 ans, est décédé 
M Paul Labrecque, époux 
de dame Marie-Anna Gué- 
nette Il demeurait au 65 
rue D’Alger, Duberger. 
Selon ses volontés, il a été 
confié au crématorium 
Lépine-Cloutier Ltée. 715 
rue St-Vallier est. Qué­
bec. où une célébration

6
(épine ^loutier

71440*

5 officiers sud-africains 
“trompent” Washington

WASHINGTON (AFP) — Cinq officiers su­
périeurs sud africains ont quitté Washington sa 
modi pour Pretoria après une visite discrète qui a 
causé un grand embarras au département d’Etat.

Les Etats-Unis affichent une attitude plus fa­
vorable à l’égard de l’Afrique du Sud depuis l’entrée 
en fonction du président Ronald Reagan et de son 
secrétaire d’Etat Alexander Haig Mais cette visite 
de cinq jours, effectuée à l'invitation de l'or­
ganisation "American Security Counsil", a été qua 
lifiée de "trompeuse” par un haut fonctionnaire 
américain.

Il existe en effet une "interdiction de visites” 
d'officiers de haut rang entre les Etats-Unis et 
l'Afrique du Sud depuis l’embargo prononcé par le 
Conseil de sécurité de l'ONU sur les ventes d'armes 
à l'Afrique du Sud, en 1962. a déclaré hier un porte- 
parole du département d’Etat, M. David Passage

Le département d'Etat s'est refusé à donner 
l'identité des officiers sud-africains mais selon 
'Américain Security Counsil”, il s'agirait no 
tamment du général Van Der Westhuizcn. chef des 
renseignements militaires, et l'amiral Willem du 
Plessis, ancien attaché militaire à Washington, 
expulsé des Etats-Unis en avril 1979 en représailles 
contre l'expulsion de Pretoria de l'attaché militaire 
américain en Afrique du Sud

Ces cinq personnalités militaires sud-africaines 
avaient demandé des visas diplomatiques sans 
mentionner leur qualité à l'ambassade des Etats- 
Unis à Pretoria, a déclaré M Passage

Invitées au département d’Etat, elles n’y ont 
finalement pas été reçues après le refus du bureau 
des affaires africaines de ce ministère, leur statut 
ayant été déclaré "trompeur”.

M. John Fisher, président de I "American Se­
curity Counsil”, a déclaré avoir notifié au dé­
partement d'Etat le 27 février son intention d’in­
viter ces spécialistes du renseignement mais ne pas 
avoir reçu de réponse

Certains des officiers sud-africains ont été 
reçus par des membres du Congrès des Etats-Unis, 
ont fait une "visite de courtoisie” au Pentagone et 
ont même été reçus par un membre du Conseil 
national de sécurité, a précisé M. Fisher.

Satan au tribunal
MONROE, Connecticut (AFP) — Un couple 

d’exorcistes américains passionnés par satan et ses 
oeuvres vont tenter prochainement de prouver 
l'existence des démons devant un tribunal civil 
pour justifier une action criminelle contre un ‘’pos­
sédé”

Ed et Lorraine Warren, de Monroe dans le 
Connecticut, doivent témoigner prochainement de­
vant un tribunal civil de Long Island, pour la 
défense d’une jeune femme. Martin Minnella, 19 
ans, accusée du meurtre d'un homme de 40 ans, 
Arne Johnson, appelés à comparaître par l'avocat 
de la défense, ils estiment que cet homme était 
’possédé" au moment du crime et que la jeune 
femme était en état de légitime défense

20
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Le premier ministre René Lévesque rencontre des partisans lors d'une 
assemblée dans le quartier Saint-Henri de Montréal.

La campagne bat déjà son plein 

Duclos suggère une trêve à Trudeau
pa«« B* 3

47 circonscriptions à surveiller
■•3

Virage linguistique des libéraux
page B-3

LaSalle fait flèche de tout bois
B-3

Un enjeu: la situation économique
La chronique de Gilles Lesage
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page A-6
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Le chef libéral Claude Ryan a ouvert officiellement sa campagne, hier, à 
Lachute. dans sa circonscription d'Argenteuil.

( Me Guy Bertrand
AVOCAT

Bertrand, Otls, Grenier 
& Larochelle

42, rue Ste-Anne, suite 200
y 692-3951______ J
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Victoire surprise de Pierre Mainguy

Opposition au 
conseil de ville

par PIsrrs-Paul NOREAU
Déjouant tous les pronostics, y 

compris les siens, le candidat du Ras­
semblement populaire, M. Pierre 
Mainguy, a remporté l’élection par­
tielle à la haute ville de Québec avec 
une majorité de 597 voix.

Sur les 30,219 citoyens du district 
Champlain inscrits sur la liste élec­
torale, 9,665 se sont prévalus de leur 
droit de vote, pour une participation 
de 32 pour 100 Selon les résultats 
officiels qui seront vérifiés au­
jourd’hui. 5,131 ont appuyé M. Main­
guy, contre 4,534 pour Mme Marie 
Morin.

“Je suis encore abasourdi J’ai 
peine à y croire même si c’est main­
tenant officiel” de confier le nouvel

élu. “Mais je pense que la population 
de Champlain a clairement fait 
connaître son désir de voir une op­
position au conseil de ville de Qué­
bec.”

“Dans cette campagne, le Progrès 
civique a voulu éviter le débat. On a 
tenté de nous ignorer. Mais ce sont les 
électeurs qui ont finalement eu le 
dernier mot. Pour la démocratie, c’est 
un événement très important.”

S’engageant à privilégier ce dos­
sier afin que “les citoyens aient enfin 
le droit de parole à Québec”, M. Main­
guy s’est dit conscient de l’importance 
de son rôle au conseil d’ici aux élec­
tions de l’automne.

Sous l’oeil pétillant et satisfait du 
chef du Rassemblement populaire, M

Pierre Racicot. le vainqueur a été 
félicité par le maire Jean Pelletier. Le 
premier magistrat a assuré M. Main­
guy qu’il sera traité avec élégance, 
équité et collaboration dans ses nou­
velles fonctions, “tous les élus étant 
égaux au conseil”.

Précédemment dans la salle du 
conseil de ville où le président d’é­
lection Me Antoine Carrier faisait dé­
voiler les résultats au fur et à mesure 
de leur vérification, des visages stu­
péfaits et consternés avaient accueilli 
le groupe des vainqueurs. Rien de 
tapageur, ni de triomphal dans l’en­
trée de MM Mainguy et Racicot et de 
quelques membres de leur comité, si 
ce n’est dans les regards...

(Suite à !a page A2, 2e col .)

M 1*

Premier conseiller du RP l.—s,-p.™
Contre todte attente, le candidat du Rassemblement populaire M Pierre 
Mainguy (à gauche) a adressé la parole à ses concitoyens comme nouveau 
conseiller à la ville de Québec hier soir. M. Mainguy a été assuré par le maire 
Jean Pelletier de la collaboration des membres de son conseil dans ses 
nouvelles fonctions.

Le Québec se 
préparerait 
à exproprier 
Asbestos

THETFORD MINES — Le gou­
vernement québécois s’apprêterait à 
exproprier la Société Asbestos Ltée 
dans la région minière de Thetford- 
Mines.

C’est ce qife LE SOLEIL a appris 
de source fiable, hier.

Le cabinet de M. René Lévesque 
prendrait une décision en ce sens d’ici 
une dizaine de jours suite à un avis 
juridique.

Le gouvernement péquiste aurait 
décidé d’aller de l’avant dans son pro­
jet de nationaliser les installations du 
producteur d’amiante à la suite du 
jugement favorable rendu récemment 
par la cour d’appel du Québec.

La cour d’appel a alors confirmé 
une décision du juge en chef Jules 
Deschênes, de la cour supérieure, se­
lon laquelle les lois 70 et 121 de 
l’Assemblée nationale sont cons­
titutionnelles. La loi 70 concerne la 
création de la Société nationale de 
l’amiante et la loi 121 vise l’ex­
propriation des biens de la Société 
Asbestos

Du même coup, la cour d’appel a 
annulé l’injonction que la compagnie 
minière avait demandée pour bloquer 
l’expropriation jusqu’à ce que la dé­
cision ait été rendue.

On sait que la Société Asbestos a 
interjeté appel auprès de la Cour su­
prême.

Carter sort de son silence
L'ancisn président des Etats-Unis. M. Jimmy Carter, estime que son successeur est mal conseillé en ce qui 
concerne le Salvador. Dans sa première entrevue accordée depuis son départ de la Maison-Blanche, il annonce 
la rédaction prochaine de ses Mémoires pour une somme variant entre $1 et S2 millions. Entre-temps, il 
s'adonne à de légers travaux de menuiserie dans sa maison à Plains, avec des outils que lui ont donnés les 
membres de son cabinet à l’occasion de son départ

détells en page D-1

Davis conservera le pouvoir

•m

Bill DAVIS

per Reymond GIROUX
(collaboration spéciale)

TORONTO — Un sondage pu­
blié samedi par le Toronto Star 
confirme ce que tout le monde en 
Ontario savait depuis longtemps: 
M William Davis et son Parti 
conservateur gagneront sans dif­
ficulté les élections qui se dé 
rouleront jeudi.

Les chiffres “normalisés" pour 
tenir compte des cadences tra­
ditionnelles des sondages on­
tariens, qui sous-estiment le vote 
du Nouveau Parti démocratique et 
surévaluent celui des conser­
vateurs. accordent en effet 44 pour 
100 des intentions de vote au parti 
au pouvoir depuis 38 ans. 32 pour 
100 aux libéraux et 24 pour 100 au 
NPD

Dans le contexte politique on­
tarien, cela signifie que M Davis a 
d’excellentes chances de décrocher

la majorité parlementaire qui lui 
échappe depuis les deux dernières 
élections.

Il lui suffit pour atteindre son 
objectif d’arracher deux ou trois 
sièges chacun aux libéraux et aux 
néo-démocrates, et ce parmi la 
douzaine de circonscriptions à pei­
ne où il y a réellement lutte, la très 
grande majorité des 125 sièges 
étant assurée d’avance au parti qui 
la détenait avant le déclenchement 
des élections.

Pas d# lutta» à trois

L’Ontano compte en effet très 
peu de luttes tripartites au niveau 
local malgré la présence de trois 
formations, et dans la plupart des 
cas, le candidat qui arrive dernier, 
qu’il soit libéral ou néo-démocrate, 
ne récolte que de 10 à 15 pour 100 
des votes.

Mais partout ce sont les 
conservateurs qui dominent ou se 
classent au second rang, et leur 
implantation à l’échelle de toute la 
province comme parti du centre 
rend presque impossible la tâche de 
leurs adversaires.

Même au moment de leur plus 
faible taux de popularité, en 1975, 
ils n’étaient aucunement menacés 
de perdre le premier rang, de sorte 
que le vrai défi de M Davis, à cette 
occasion-ci. est d’obtenir la ma­
jorité soit au moins 5 sièges de plus 
que les 58 qu’il détenait à la der­
nière législature contre 34 aux li­
béraux et 33 aux néo-démocrates.

Entre les libéraux concen­
trés dans les prospères zones ru­
rales du sud-ouest et les néo-dé­
mocrates puissants dans les quar­
tiers ouvriers des grandes villes 

(Suite à la page A2. Ire col )
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Manie 5 
doublera sa 
puissance

page A-S

Otages libérés
Un trafiquantdedrogues,d’origine 
canadienne, semble être au nom­
bre des otages libérés en fin de 
semaine à Damas, après la red­
dition des pirates de l’air qui 
avaient détourné un Boeing pa­
kistanais.

page A-3

Dentier 
en conserve

SARREBOURG France (Reu­
ter) — Un boulanger de Sar- 
rebourg. en Moselle, a eu la fâ­
cheuse surprise de manquer de se 
casser les dents sur un morceau de 
protèse dentaire alors qu'il dé­
gustait un couscous provenant d'u­
ne boîte de conserve d'une marque 
française très connue.

L'infortuné dîneur n'a pas ter­
miné son couscous. Il a appelé un 
huissier pour constater le fait et 
porter plainte.
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Bandes dessinées 
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Carrières et professions 
Décès
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Editorial 
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Horoscope 
Information régionale 
Monde 
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Mots croises 
Ou aller a Québec 
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Page documentaire 
Patron
Pierre Champagne 
Sport 
Television

C-4 
D-13 
C-5 

D-15 
B-7 
A-6 
B-6 

D-13 
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D-1 à D-16 
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D-4 
B-6 
A-8 
A-7 
D-3 
H-9 

C-1 à C-7 
D-15 et B-5

météo
Plutôt nuageux avec quelques 
flocons de neige Demain beau 
et froid dans la région de Qué­
bec, nuageux plus à l’est

détails, page D-2
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Davis.. Suite de ia premiere paie

comme Toronto, Hamilton. Os- 
haaa et Thunder Bay, le PC n'a 
aucune difficulté à présenter l'i- 
m.ifje de s>»n cnef comme le seul 
homme final.! de ^.,-iger la plus 
riche province du pu» s.

chef des néo-démocrates, il vient 
d'Ottawa mais a jugé bon de dé­
ménager à Toronto. Maintenant, 
ses adversaires conservateurs l'ac­
cusent d'avoir abandonné ses élec­
teurs d'Ottawa-Centre... Il a ce-

Québec. Le Soleil, lundi 16 mart 1M1

pendant vendu sa Peugeot im­
portée pour se procurer une auto­
mobile américaine question de fai 
re meilleure figure auprès des mi­
litants qui travaillent dans les usi­
nes de Windsor et d'Oshawa.

C/
L’Alberta se dit très 
attachée au Canada

Smith au pilori

Dans cette campagne axée 
uniquement sur la qualité des chefs 
respectifs, les conservateurs at­
taquent sans relâche la per­
sonnalité même du leader libéral. 
M Stuart Smith, qui a le double 
handicap en politique ontarienne 
d'être psychiatre et de venir de 
Montréal.

“Ces méchancetés" ont d'ail­
leurs été évoquées par le très sé­
rieux Globe and Mail de Toronto 
qui a écrit en éditorial qu'un hom­
me né hors de l'Ontario et capable 
de s’exprimer en français et en 
italien comme en anglais re­
présentait beaucoup plus le mul­
ticulturalisme de la province que 
M. Davis, un avocat de Brampton, 
une banlieue de Toronto dont il se 
vante de n’ètre jamais sorti.

Quant à M Michael Cassidy.

le mot 
du jour

La Quotidienne
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Informations: 643-8990

Pauvre petite!
On ne peut pas dire que les 

petites voitures sont sécuritaires. 
Premièrement, le mot “sécuritai­
re" n'existe pas dans la langue 
française; il n'y a que le mot 
“sûr”. En second lieu, les “Ton­
ka" sont bâties pour les jeux dans 
les cours
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Opposition au . . . i Suite d« la premier* page

La candidate du Progrès civique. 
Mme Marie Morin, a également été 
invitée à adresser la parole aux quel 
ques citoyens présents à l'hôtel de 
ville. v

Tout comme son adversaire l'a­
vait fait avant elle, la candidate a tenu 
à remercier ceux qui avaient si cha 
leureusement travaillé à sa cam­
pagne. Evidemment déçue de la tour 
nure des événements, Mme Morin a 
analysé les résultats de la sorte.

“Les gens ont cru que mon élec­
tion était gagnée d'avance Ausm 
n’ont-ils pas cru bon de se rendre 
voter aujourd'hui Si les gens avaient 
participé à plus de 30 pour 100. les 
résultats auraient été fort différents."

“Je trouve par ailleurs dommage 
que les femmes n'aient pas fait un 
effort plus soutenu pour m'appuyer 
Mais je reste tout de même très heu­
reuse de cette première expérience et 
je suis pleine d’énergie pour l’élection 
générale de l'automne, si on veut 
toujours de moi.”

De son côté, le chef du Progrès 
civique. M. Pelletier, a précisé que son 
équipe pour l'automne prochain n'é- 
lait pas choisie. Souscrivant à l'a­
nalyse de Mme Morin à savoir que 
c’est surtout l’opposition qui s’était 
rendue aux urnes, il s’est dit déçu de 
n’avoir pas fait élire la première fem­
me au conseil de ville de Québec. “Il 
s’agissait pourtant d’un actif social et 
communautaire d'importance et Mme 
Morin avait les qualités requises pour 
remplir ce mandat."

En plus de louer le travail im­
peccable de l'équipe du président d'é­
lection. le maire de la capitale a con - 

clu sur l'effet positif qu'allait avoir la 
victoire du Rassemblement populaire. 
“Avec quelqu'un qui n’est po­
litiquement pas de la même équipe â 
la même table que nous, l'ad- 
ministration sera désormais jugée à 
son mérite."

Euphorl*

C'est au Cercle des voyageurs où 
MM. Mainguy et Racicot ont rejoint 
leurs troupes en fin de soirée que les 
membres du Rassemblement po­
pulaire ont bruyamment salué ta per­
cée de leur candidat.

Pour un. M. Pierre Racicot y est 
allé d'une harangue électorale ré 
gulièrement entrecoupée par les ap­
plaudissements Prédisant des jours 
sombres au Progrès civique aux élec­
tions générales, pour lui avec l'arrivée 
de Pierre Mainguy au conseil s'a- 
morçait le règne d'une démocratie à 
Québec.

Décortiquant les résultats quar­
tier par quartier, les commentaires 
allaient bon train dans l'assemblée, la 
joie faisant place au délire quant on 
annonça que les citoyens de Saint- 
Jean-Rapt iste avaient mis leur 
confiance en M Mainguy dans une 
proportion de plus de 70 pour 100 
D'autres réussites peut-être moins 
ronflantes faisaient espérer des len­
demains plus prometteurs.

L* Soleil. Rent St-Pierre

Mme Marie Morin a impute sa défaite à la faible participation des électeurs 
tandis que le maire Pelletier s est dit déçu de ne pas avoir fait élire la 
première femme au conseil de ville de Québec

EDMONTON (d après PC) — 
Malgré un an d’intenses problèmes 
constitutionnels et énergétiques et l’é­
mergence d’une activité séparatiste, 
les Albertains restent encore pro­
fondément attachés au Canada, selon 
un sondage fait pour le compte du 
Edmonton Journal et du Calgary He­
rald

Le sondage, effectué une semaine 
après la décision de l'Alberta de ré­
duire sa production de pétrole, in 
dique que les Albertains veulent au­
tant faire partie de la Confédération 
qu'en 19K0. comme l'avait alors révélé 
un sondage.

Le récent sondage indique ce­
pendant une légère baisse de l'appui 
aux politiques énergétiques et cons­
titutionnelles du premier ministre Pe 
ter Lougheed.

Des 601 adultes interrogés. SX

pour 100 ont déclaré qu'ils voulaient 
que leur province fasse partie du Ca­
nada. fi pour 100 se sont prononcés 
pour la séparation et fi pour 100 n'a- 
v aient pas d’opinion

Mais seulement 55 pour 100 up 
prouvent la politique énergétique de 
leur premier ministre. 25 pour 100 ne 
I approuvent pas et 19 pour 100 n'ont 
pas d'opinion

Interrogé à ce sujet vendredi, le 
premier ministre Lougheed a admis 
que sa décision de réduire la pro­
duction de pétrole peut expliquer lu 
baisse de popularité de sa politique 
Mais selon lui, les résultats du son 
dage expriment un fort appui si on 
tient compte des indécis et de ceux 
qui n’ont pas d’opinion

Au point de vue constitutionnel, 
55 pour 100 ont dit approuver M. 
I^ougheed. 19 pour 100 le dé­

sapprouvent et 25 pour 100 n'ont pas 
d'opinion.
Ottawa

Ceux qui désapprouvent les po 
Iniques du premier ministre Lougheed 
n appuient cependant pas auto­
matiquement les politiques fédérales 

Soixante-dix-neuf pour 100 ont 
dit désapprouver la politique éner­
gétique du premier ministre Trudeau 
et HH pour 100 ne sont pas d’accord 
avec sa politique constitutionnelle 

Pour l'énergie, Il pour 100 ap­
puient M Trudeau et pour la cons­
titution. Ottawa a l’appui de seu 
lement 15 pour 100 des Albertains.

Enfin, 16 pour 100 d'entre eux 
n'approuvent ni M Lougheed ni M 
Trudeau en matière d'énergie et 11 
pour 100 ne sont d'accord avec ni l’un 
ni l'autre sur la question cons­
titutionnelle

Ottawa hausse l’intérêt 
de ses obligations

Montagne de déchets
Un groupe de citoyens de Vancouver a amoncelé les ordures devant 
l'hôtel de ville pour rappeler aux ediles qu’ils sont sans service de 
collecte des ordures depuis le 30 janvier en raison d'un conflit de 
travail.

OTTAWA (UPC) — Le ministre 
fédéral des Finances, M Allan Mac 
Eachen, a annoncé que le gou­
vernement dépenserait $200 millions 
pour hausser le taux d'intérêt des 
obligations d'épargne du Canada de 
11.5 à 13.75 pour 100 pour une période 
de sept mois se terminant le 31 oc­
tobre.

Un fonctionnaire du ministère 
des Finances a indiqué que cette haus 
se du taux d’intérêt a été mise de 
l'avant pour faire en sorte que les 
Canadiens n'encaissent pas leurs obli 
gâtions pour les investir dans des 
secteurs plus rentables. Il y a pour 
une Valeur de $16.2 milliards de bons 
d’épargne du Canada ên circulation 

Le taux d’intérêt pour chaque 
année subséquente à l'échéance sera 
maintenu au taux de 10.5 pour 100 

Depuis que la Banque du Canada 
a élevé son taux bancaire au niveau 
record de 17.36 pour 100, poussant le 
taux d’intérêt privilégié de la plupart 
des banques à charte à 18.5 pour 100, 
M. MacEachen a refusé ca­
tégoriquement d’élever les primes sur 
les obligations d'épargne

Dans un communiqué. M Mac 
Eachen a dit que le nouveau taux 
s'applique à la série d’obligations d'é 
pargne du Canada de 1980 1981 et 
pour toutes les autres obligations des 
10 émissions antérieures qui sont en 
circulation.

M. MacEachen a ajouté que le 
taux de 13.75 pour 100 reflète la haus­
se générale des taux d'intérêt sur le 
marché canadien des prêts.

Le taux privilégié de la Banque du hausses records du mois de décembre 
Canada, qui a baissé de 0.05 pour 100 Le taux s'est maintenu aux environs 
jeudi, semble s’être stabilisé depuis les de 17 pour 100 depuis Noel.
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Matane
Bérubé aura son ancien
étudiant comme adversaire

par Michel CORBEIL

LES MECHINS — Un ancien étu­
diant de M. Yves Bérubé, député pé- 
quiste de la circonscription de Ma­
tane, se présentera contre ce dernier, 
sous la bannière du Parti libéral du 
Québec (PLQ), à l'occasion des élec­
tions générales.

Hier, une centaine de militants li­
béraux, réunis à Les Méchins, ont 
entériné le choix de M. Serge Vézina, 
un ex-étudiant au niveau du doctorat

à l'université Laval et ingénieur mi­
nier comme son adversaire péquiste.

Originaire de Matane mais de­
meurant à Havre-Saint-Pierre, M. Vé­
zina a été élu sans opposition. Ce qui a 
créé une controverse au sein du PLQ 
de la circonscription puisque MM Ré­
gis Vallée et Louis-Mario Ross, res­
pectivement de Sainte-Anne-des- 
Monts et de Matane, avaient fait part 
de leur décision de se présenter à 
l'assemblée d'investiture libérale. 
Leurs noms avaient été écartés pour

Grégoire sera de 
nouveau candidat
PQ dans

par Fortunat MARCOUX
du bureau du Soleil

THETFORD MINES — Faisant 
sans aucun doute allusion à son passé 
(condamnations pour détournement 
de mineures et fraude fiscale), le dé- 
.puté péquiste sortant dans la cir­
conscription de Frontenac en vue du 
scrutin provincial du 13 avril, M. Gil­
les Grégoire, a admis sans ambages 
devant 400 personnes, hier, à Thet- 
ford-Mines, qu’il n’est pas un "enfant 
de choeur” mais qu’il a une “tête de 
cochon” pour travailler au dé­
veloppement économique de la région 
de l’Amiante.

"Si c’est un candidat de ce genre 
que vous recherchez, je suis votre 
homme”, a dit le rusé politicien en 
commençant son allocution au cours 
du congrès qui devait le choisir de 
nouveau comme porte-étendard du 
parti dans Frontenac à la prochaine 
élection provinciale.

M. Grégoire a remporté la no­
mination en battant facilement son 
jeune adversaire, M. Christian Dubois, 
âgé de 24 ans, de Saint-Ferdinand 
d'Halifax. Les résultats du scrutin

Frontenac
n'ont pas été divulgués. Au cours de 
son discours, M. Dubois qui s’est iden- 
tifié ouvertement comme sou­
verainiste, n'a fait aucune allusion au 
député sortant, ni expliqué les raisons 
qui motivaient sa contestation. Le 
perdant s’est rallié au vainqueur.

Les résultats du vote auraient été 
plus serrés si l’ex-président de l’As­
sociation des péquistes du comté, M. 
Gilles Boucher, avait accepté d’af­
fronter M. Grégoire. En réflexion de­
puis plusieurs jours, M. Boucher s’est 
désisté vendredi dernier pour cause de 
santé

Des dissidents ont fait des pieds et 
des mains pour opposer un adversaire 
de taille à M. Grégoire ou obtenir un 
appui quelconque des hautes ins­
tances du parti.

Ces mécontents reprochent à M. 
Grégoire ses démêlés avec la justice et 
de ne pas s’être établi dans la région 
après son élection en 1976.

A quelques reprises, M. Grégoire ne 
s’est pas gêné de faire allusion à son 
passé en déclarant qu’il était pétant de 
santé, plein d’énergie, et dan­
gereusement en forme. Ces propos 
ont déridé l’auditoire.

une technicalité: aucun des deux 
hommes n'avaient pu déposer son bul­
letin à temps.

“Je ne me sens absolument pas mal 
à l’aise, a expliqué M. Vézina en 
conférence de presse. Derrière MM. 
Ross et Vallée, il n’y avait pas d'appuis 
de la base. Nous aurions perdu notre 
temps”, dit-il en faisant allusion à une 
assemblée où les militants auraient eu 
à voter.

M. Vézina admet qu’il ne parcourt 
la circonscription que depuis une se­
maine, “mais je crois avoir couvert 
tout le comté en échantillonnant les 
éléments représentatifs”.

Pour le moment, M. Vézina reste 
vague quant aux positions qu’il en­
tend défendre durant la campagne 
électorale. Il.se refuse à faire dos 
promesses “inconsidérées". Par exem­
ple, “nous ne pouvons pas dire si nous 
rénoverons la route 132 parce que 
nous devons prendre connaissance 
“de tous les éléments du dossier. D’ac­
cord. “pour l'instant” avec le rôle de la 
Société québécoise d’exploitation mi­
nière (SOQUEM), M. Vézina rappelle 
que son parti s’est engagé à revoir le 
rôle des sociétés d'Etat.

“Nous voulons réévaluer le rôle de 
ces sociétés. Elles n’ont pas à assumer 
un rôle dirigiste. Avec Rexfor, M 
Bérubé est en train de créer un mono­
pole. C’est cela que nous réé­
valuerons.”

Dans la circonscription de Gaspé, la 
tempête de neige a eu raison de l'ar­
deur des militants péquistes et li­
béraux. Le mauvais temps a forcé le 
report de l'assemblée du Parti qué­
bécois dans cette circonscription

Dans le camp péquiste, M. Henri 
Lemay, préfet de comté et président 
du comité du OUI en mai, et Mme 
Gisèle Cayouette, membre de l’e­
xécutif national du PQ, aspirent à 
représenter leur parti dans Gaspé.

Pour ce qui est du PLQ, l’assemblée 
a été annulée et l’organisation du 
parti a fait savoir que M. Robert 
Pidgeon, ex-maire de Gaspé, avait été 
déclaré candidat officiel du PLQ, par­
ce qu'il était le seul candidat sur les 
rangs.
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Le Soleil, Real Loberye

Comme le centre communautaire de Sully ne pouvait contenir que le tiers des 2,000 partisans, le vote a dû se dérouler 
simultanément dans deux autres écoles voisines.

Kamouraska-T émiscouata

La victoire va au favori de
par Réal LA3ERGE

POHENEGAMOOK — Au-delà de 
2,000 partisans, qui ont dû être ré­
partis entre un centre communautaire 
et deux écoles voisines, ont participé, 
hier, à Sully, dans la municipalité de 
Pohénégamook, à la "superconven­
tion” libérale de Kamouraska-Té- 
miscouata.

C’est le favori de l'establishment 
local, le Dr Reginald Grand Maison, 
dentiste de La Pocatière, qui l’a fi­
nalement emporté sur le poulain “de 
l’autre bout du comté”, M. Alon/o 
Lemay, maire des Etroits et préfet de 
Témiscouata, après deux tours de 
scrutin, sept longues heures d’attente 
et d'incessants appels à la solidarité. 
Un mot d'ordre qu’ont respecté les 
trois autres aspirants, en promettant 
leur entier appui au vainqueur et en 
lançant un appel de ralliement à leurs 
supporteürs respectifs.

“Il nous faut un oui pour l’unité, et 
un consensus clair pour une défaite 
du député péquiste de Kamoura ka- 
Témiscouata”, venait notamment de 
lancer le leader parlementaire de l’op­
position, M. Gérard-D. Lévesque, qui a 
qualifié l’assemblée de nomination do 
la plus grande rencontre politique des 
annales historiques de la cir­
conscription.

Rappelons que quelques jours plus

tôt, le chef libéral Claude Ryan avait 
renversé une décision de l'or­
ganisation locale, de ne tenir qu'un 
seul tour île scrutin, à majorité simple 
On voulait ainsi minimiser les pro­
blèmes reliés au fait qu'on ne trouvait 
pas dans la circonscription une salle 
suffisamment spacieuse pour ac­
cueillir les 1,000 à 1,500 militants ha­
bilités à voter qu’on attendait. A la 
première ronde du scrutin, hier, le 
nombre des voleurs a dépassé ces 
prévisions s'élevant à 1,691. ou à en­
viron 50 pour 100 des 3,400 membres 
de l’association libérale locale.

Los résultats

A ce premier tour do scrutin, le Dr 
Reginald Grand'Maison a presque at­
teint une majorité absolue avec 784 
votes; alors que M Alonzo Lemay en 
obtenait 477, et que les deux autres 
aspirants qui ont subi l’élimination, ne 
recueillaient que 220 votes pour M. 
Roger Pelletier, un agriculteur de I a 
Pocatière, et 210 pour M Lomer Pel­
letier, un industriel de Rivière-Bleue.

Au deuxième tour, qui n’a lotali ■ 
que 1,495 voteurs, M Grand'Maison 
l'a emporté par 249 voix de majorité, 
obtenant un suffrage de 872 contre 
623 pour M. Lemay. L'élu n’aug­
mentait sa clientèle que de 88 votes,

iand q ■:.> son rival du Témiscouata 
en n ■ oit.ut 1-16 de plus qu'à la pre­
mière ronde.

"Il v ama des blessures”, a admis le 
raml>d.il choisi, qui s’est par contre 

faire tout en son pouvoir 
pour “qu’elles soient faciles à gué­
rir'".”

1 e Dr Grand’Maison a dit tenir à 
une campagne qui soit avant tout 

; de la vie privée et fa­
il : d' i andidats en présence dans
la campagne.

v mi adversaire péquiste, il a posé 
qu.ili q : lions portant sur sa po­
sition dans la question des aboiteaux, 
du ti-.i vert aux lits de l'hôpital de 
Notre Dame du lac, de la fermeture 
di. Ia1 ira loue des sols de La Pocatière 
et (T I I refection de la route Cabuno- 
SquutLeck

Triplo couronno

rd-D i que s’en est par- 
ticuli lament pris à la "triple cou- 
roni du gouvernement péquiste; le 
« h . ! s taxes et le , déficits.

D ouvernement qu'il a aussi 
qua 11 tou:tant, il a dénoncé entre 
aut T.e.tuee d’une taxe qui aug- 
ii>. me automatiquement de 20 pour 
100 a ( li u|u* * luginentulion des prix 
(iu| trol à Tinsu de la population.
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En voici j
des gagnants de

C E. Duval
St-Georges de Beauce
Lorraine Bussiero 
Pont-Rouge

Daniel Rocheteau
Hemmmgford

Francine Chouinard
Ste-Foy
Manuel Canella
Laval-des-Rapides
Lorraine Champagne
Sept-iles
Regis Charette
Barraute
Marie-Jeanne Renaud
Verdun
Louise Arsenault
Chomedey
Lucie Vallières
Sherbrooke
S Hall
Pierrefonds
Jean-Luc. Gaètane et 
Allan Flanders
Rock-Islands
Annuziata Dibiase
Montréal
Marcelle Savoie
Neulchatel
Gérard Berthiaume
Mascouche
Maurice &
Marthe Blanchette
St-Luc
Jacques Hicard
Dollard-des-Ormeaux

Francine Hoot
St-Nicolas
Michel Rogimbald
Pointe-Gatineau

Claude Clouston 
St-Romuald
Francine Bernard
Châteauguay
Gertrude Thibault
Beloetl
Robert Matte
Yamachiche
Paul Dubreuil
St-Hyacinthe
Robert Lapierre
Sept-iles
Gilles Fortin
Thetlord Mmes
Wayne Ross
Montreal
Normand Letourneau
Drummondville
Louis Blais
Baie St-Paul
Jeanne d Arc Maurais
Shawinigan
Paul-Emile Hamel
Trois-Rivières
Mario Desbiens
Pomte-Lebel
Jean Real Lebreux
St-Eustache
Denise Gadoury
Laval

Henri Romano
Côte St-Luc
Martin Lemay
Lasalle
Mme Roland Dufour
St-Bernard-sur-Mer
Guy Julien
Chicoutimi
Andreas Mankafas
Brossard
Pierre Brosseau
Ste-Dorothee
Jacqueline Bougie
Montréal
Michel Barrière
St-Bernard
Marie-Thèrese Bertrand
Lorraine
Raymonde Richard
Pont-Viau
Henriette Bergeron
Clermont
Georges Gauthier
Ste-Catherme
Nicole Gagnon
Chicoutimi
J. Pilotte
Longueuil

Sylvain Labontè
Acton Vale
Robert Copping
Châteauguay
Pierre Bourassa
Cap-de-la-Madeleine
Aline Piley
La Plaine
Yvette Baugnion
Montreal
Alain Ouellette
Aniou
Azari Lambert
St-Alexis-Des-Monts
Denis Boivin
Chomedey
Dorothy Rayson
Ville Mont-Royal
Abraham Wagen
Montréal
Doris Tremblay
Ste-Anne-des-Lacs
Gervais Le Guerrier
Pomte-Gatmeau
Mina Scott
Dorval
Nicole Gagnon
Chicoutimi

Tous ces gens ont gagné 
au jeu porte-bonheur de Loto-Québec.
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O’Neill
redevient
enseignant

MONTREAL (PC) — 
LVx député péquiste de 
Chauveau, M. Louis 
O'Neill retournera à sa 

ion d'enseignant 
I” jour même de l’é- 

ivriL
( ' i ce qu’a indiqué 

M O'Neill lui-même & la 
Pô e Canadienne alors 
qu’il était conférencier 
invité devant la Société 
S ( nt .lean Baptiste de 
Montréal en fin de se­
maine.

Mais je vais prendre 
n , quatre heures pour 
itlcr voter ce jour-là”, a 
lancé M. O’Neill

L’ancien député re­
tourne à l’enseignement 
à la faculté de Théologie 
et de Sc iences sociales 
de l’Université Laval, là 
même où il enseignait 
avant son élection en 
novembre 1976.
l. ..TjLmxaoa
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Cornell de l.s radiodiffusion et de» 
télécommunication* canadiennes

Canadian Radio-television and 
Teleco- imunlcatlont Commission

avis de décision

D ri CRTC 81 152 Câ­
blodistribution L M N Ltéo. 
East Broughton (Que ) 
o-, C700) a la suite do
l ,. . : Dubliqu' tenue a
H ,. (Gue ) le 13 janvier 1981. 
le CRTC annonce quil ap­
prouve la demande de renou- 
vt üomi nt de ta licence de 
T( tir de réception de
r,. ou ffusion susmentionnée 

t '.<01 au 30 
st r>t*.inbfe 1984 aux condi­
tions qui y seront stipulées 
Cf tte licence < t sujette à la 
r on îi• n que titulaire pos- 
sede et exploite au minimum 
la 'été de l ;ne locale les am 
; • ’eurs et les prises de 
service aux abonnés
D "i CRTC 81-163. Appa- 

io. , Bérubé 
8 i nt Benoit-Labre, 

! Lud jer Saint-Prosper ét 
" • e ophite (Oué )

d (802164400) 
•' 100) (802166900)

• t à l avis public 
( ' : 1980 120 du 10 dé-

• • : • 1980 le CRTC an-
■ ■ qu il approuve les de- 
n de modilicai.on des li- 

' ■ s des entreprises de re- 
. ' n do radiodiffusion des 

rit les endroits susmen- 
> en vue d augmenter le 

• d abonnement mensuel 
n mal de $5 â $6 t e Con- 
•. note que cette augmenta- 
: ;n est justifiée pour des rai- 

• s financières et quelle 
i mettra au titulaire d entre- 
t tre la m se sur pied d un 
s’udio à Saint Prosper

Canada
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